
La paix à faire avec l'Italie
['A C T U A L I T é

Le traité de paix avec l 'Italie est
le pre mier dont s'occupe la confé-
rence de Paris. Les « quatre grands »
y sont tous également intéressés,
p uisque la Péninsule f u t  en guerre
avec chacun d'entre eux. Mais on
entendra aussi la voix des délégués
f mugoslaves et grecs dont les pays

urent attaqués par le gouvernement
mussolinien. Enf in, on pense que
c'est M.  de Gasperi lui-même qui
sera à la tête de la mission italien-
ne ; il lui appartiendra de p laider la
cause de sa malheureuse nation...
dans la mesure où des décisions sans
appel ne lui seront pas dictées pu -
rement et simplement.

Au prem ier abord , la situation de
l 'Italie vaincue apparaît moins gra-
ve que celle du Troisième Reich.
Certes , on entend lui faire  subir la
responsabilité des agressions du
fa scisme. Mais on lui tiendra comp-
te du fa i t  qu 'elle a été la première
p armi les satellites de l'Allemagne à
rompre avec Berlin, grâce à la de-
mande d'armistice du maréchal Ba-
dog lio, et qu'elle a combattu ensuite,
dans une certaine mesure, pour la
caus e des Nations unies.
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Ce qui la laisse inquiète toutefois ,
c'est que ses vainqueurs, sur son cas
comme sur bien (Vautres, ne s'accor-
dent pas tout à fa i t .  En matière de
réparations , par exemple, la Russie
a des exigences que n'ont pas les
pu issances ang lo-saxonnes. Celles-ci
savent bien qu'en chargeant encore
l'économie italienne, déjà passable-
ment obérée , on la paral yserait en-
tièrement , si bien qu'on rendrait dé-
f initivement impossible le relève-
ment du pays. De cela, les Russes
n'ont cure , car la Péninsule échap-
pe à leur sphère d'influence ; qu'elle
soit plongée dans le marasme ne se-
rait pas après tout pour leur dép lai-
re et sans favorise r leurs desseins
secrets. Encore un ép isode de la ri-
Valiiè f u s sf f -  ang lo-saxonne.

Le sort de la f lo t te  est aussi une
question qui entre en discussion.
Selon une dépêche récente, l'on se
serait déjà entendu à Paris pour en
laisser une partie au gouvernement
de Rome (des bruits avaient couru,
d'après lesquels la f lo t t e  se saborde-
rait p lutôt que de p asser entière-
ment sous pavillon étranger) ; mais
on ne s'accorderait pas sur la répar-
tition des autres navires de guerre
entre grandes puissances. Là encore,
le Kremlin voudrait la pari du lion.
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Mais c'est indiscutablement les
clauses territoriales, tant en ce qui
concerne la métropole que les co-
lonies, qui constitueront, à la confé-
rence de Paris, la p ierre d'achoppe-
ment principale. Soutenues par la
Russie, la Yougoslavie revendique
Trieste et la Vénétie julienne, el
l'Autriche le Tyrol méridional. Ei
l 'Union soviétique elle-même ne se
désintéresse pas des anciennes pos -

sessions méditerranéennes de la Pé-
ninsule. Elle entend mettre la main
sur des bases du Dodécanèse — que
la Grèce revendique ;— et elle dé-
sire que 'la Tripolitaine lui soit con-
f i é e  par ie conseil de tutelle.

Bien entendUi là Grande-Bretagne
ne saurait accéder , à ces demandes.
Il y va pour elle de la sécurité de
ses voies de communication, et p lus
généralement de son prestige impé-
rial en Méditerranée. Ses dirigeants
n'ont d'ailleurs jamais encore bien
précisé leur pensée quant au destin
déf ini t i f  de la Tripolitaine qu'occu-
pent les soldats britanniques, depuis
la g lorieuse épopée d'El-Alamein.
Tout ce que l'on sait, c'est que Lon-
dres ne peut accepter l'idée d'être
coup é un jour de l'Egypte par un
quelconque territoire soumis à l'obé-
dience russe. Quant à Trieste, tout
au plus , l'Ang leterre opinerait pour
l'internationalisation de ce port ;
elle ne souhaite nullement que soit
accrue l'influence de la Yougoslavie
dont on sait à quel point elle est
liée à l'Union soviétique.

Face au problème italien, restent
les Etats-Unis et la France. Les pre-
miers pourraient jouer un rôle
d'arbitre vis-à-vis de l'antagonisme
ang lo-russe en Méditerranée ; ils in-
clinent toutefois à se montrer plus
favorables aux thèses britanniques.

Quant à la seconde, elle était ap-
parue jusqu 'ici p lutôt favorable à la
cause de la Péninsule. La France,
généreusement, oubliait le a coup de
poignard dans le dos * de juin 1940
et, se bornant à réclamer certaines
corrections de frontière sur les Al-
p es, elle paraissait désirer que l'Ita-
lie nouvelle se relevât rap idement
de ses ruines, pour redevenir la
« sœur latine » d'autrefois . Cepen-
dant , le discours prononcé hier par
M. Thorez indique un changement
d'orientation, du moins en ce qui
concerne Vattitude . des communis-
tes français. Ceux-ci adoptent, une
fo is  de plus , le point de vue de Mos-
cou, estimant que l 'Italie doit répa-
ration et qtie la Yougoslavie a droit
à Trieste. Sans doute , n'est-ce là
que l'opinion de l'extrême-gauche
française , mais elle peut devenir dé-
terminante pour peu que s'accentue
encore l 'évolution actuelle outre-
Jura.

En présence de ces divergences
alliées , la tâche de M. de Gasperi
n'est donc pas aisée. A moins que,
comme Talleyrand au Congrès de
Vienne, il ne sache habilement en
jouer à l'avantage de son pays. Il
pourrait montrer qu'une Italie à qui
on laisserait une certaine puissance
et à qui on accorderait des facultés
de relèvement serait un facteur
d 'équilibre en Méditerranée et un
gage de pa ix pour l'Europe. Seule-
ment , les congressistes de 1946 ont-
ils le même sens historique et la
même sagesse politique que ceux de
1815 ? , René BRAICHET.

RAMUJZ
j oué sur une scène p arisienne

Une impressionnante série
de manifestations d'amitié franco-suisse

Notr e correspondant de Paris nous
écrit :

Sous l'égide de l'Association « France-
Suisse » que préside et anime l'acadé-
micien Georges Duhamel , plusieurs
manifestations d'amitié franco-suisse
vont prochainement se dérouler à Paris.

La première aura lieu lundi et l'écri-
vain genevois Rob ert de Traz en sera
l'unique acteur, en faisant une confé-
rence qui ne manquera pas d'attirer la
grande foulo en raison du thème traité:
'La Franco vue par les Suisses pen-
dant la guerre... » Lo sujet "n'est pas
os ceux qui peuvent laisser indifférent
Quiconque so rappelle les heures noires
ne l'oppression et la bouffée d' air pur
Qu'apporta it aux malheureux « occu-
pés » la présence de ces journaux im-
primé s de l'autre côté du Jura. Les
Français n 'ont pas toujours la mémoire
courte et le souvenir do l 'inépuisable
charité dos œuvres suisses de secours
B»_ prisonniers et aux enfants demeu-
re vivant dans leur esprit.
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La seconde manifestation aura ponr
Wtire l'admirable scène du théâtre des
Champs-Elysées où triomphèrent les
Ballets russes. Cette fois-ci , l 'honneur
'.affro n ter les suffrages du public pa-
risien sera dévolu nu grand écrivain
9j *'est C.-F. Ramuz. Après Genève,
Moscou, Bruxelles , Paris pourra ap-
plaudir l'« Histoire du soldat » dont cinq
•^Présentations exceptionnelles sont
Prévues.

La presse parisienne n'a pas manqué
•".signaler amicalement cet événementQu elle intègre en bonne placo dans la
? Saison de Paris » et elle précise que
* troupe de l' « Histoire du soldat » est
?"fièrement suisse, le chef d'orchestre
*<J|sse: Ernest Ansermet , le metteur en
J*jW suisse : Alfred Roulet. Le décor
suisse encore, puisqu'il est dû au talent
'6 René Auberjonois. Ajoutons égale-
ment que Paris s'apprête en cette occa-¦a°n à saluer avec une sympathique

curiosité les débuts sur une scène fran-
çaise d'un comédien genevois qui n'est
autre que le fils du célèbre Michel
Simon, l'incomparable créateur de Clo-
Clo de « Jean de la Lune ».
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Ensuite, le 20 mai , c'est M. René
Payot qui se fera entendre et applau-
dir dans une conférence dont le sujet
n'est pas encore révélé, mais dont on
peut sans crainte de démenti affir-
mer qu 'elle sera un succès de grand
public.

Le 31 mai la musique suisse sera à
l 'honneur avec «Le vin herbe », de
Franck Martin que .la radiodiffusion
française a inscrit à son programme.

Enf in  le 15 juin , le cycle des grandes
manifestations de la «saison » 1946 se
clôturera par une exposition de l'édi-
tion suisse pendant la guerre, organi-
sée par la Bibliothèque nationale. Com-
bien de Français auront alors l'occasion
de constater par des documents irréfu-
tables le rôle énorme des éditeurs
suisses dans la lutte pour la liberté
d'expression.

Et Boudry n'est pas si loin de Neu-
châtel qu 'on ne sache que c'est dans
cette charmante cité qu 'Aragon publia
en pleine tourmente certains de ses
plus magnifiques poèmes. Rappelons-
nous « l'Ode à la France ».
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Mais l'activité de France-Suisse ne
s'arrêtera pas durant les mois de cani-
cule et des projets sont à l'étude qui
seront réalisés à partir de septembre:
une représentation d'« Othello », dans la
version de l'écrivain genevois décédé
R.-L. Piachaud , donnée par la troupe du
Théâtre de Lausanne avec l'acteur
suisse Léopold Biberti et l'audition d'un
oratorio du compositeur Willy Burck-
hardt.

Enf in , une Exposition d'architecture
suisse préparée par l'Ecole polytechni-
que fédérale est d'ores et déjà prévue
à Paris pour le début de 1947.

M. -G. Q.

Arrivée en Suisse du premier convoi d'enfants anglais

La semaine dernière, quelque deux cents petits Anglais sont arrivés dans
notre pays pour y faire un séjour de convalescence.

Victoire des
démocrates chrétiens

en Bavière

Elections dans la zone
d'occupation américaine

Les communistes viennent
en queue de liste

MUNICH, 29 (A.F.P.). — Le parti
chrétien-démocratique remporte une
importante victoire en Bavière, selon
les premiers résultats connus des élec-
tions qui se sont déroulées samedi dans
toute la zone d'occupation américaine.

On a déjà , en Bavière, les résultats
de 429 communes sur les 7194 que comp-
te le pays.

Les chrétiens-démocrates obtiennent
en effet, dans ces communes, 32,349
voix, les socialistes-démocrates 6690 et
les communistes S35. Le parti œcumé-
nique de la reconstruction (récemment
constitué) obtient 454 voix. Enfin , 300
voix se dispersent sur de petits grou-
pes locaux.

Le parti chrétien-démocrate rem-
porte la victoire dans les villes de
Karlsruhe, Bruchsal et Pforzheim. Voi-
ci les chiffres des élections:

Karlsruhe: 108,378 habitants, 59,619 éli-
gible.., 41,612 votants: chrétiens-démo-
crates 20,899 voix, sociaux-démocra-
tes 14,677, libéraux-démocrates 3008,
communistes 0. Les chrétiens-démocra-
tes ont 20 sièges, les sociaux 14, les
libéraux 2, les communistes 0.

Pforzheim: 50,154 habitants, 28,653 éli-
gibles, 18,754 votants: chrétiens-démo-
crates 7947 voix (11 sièges), sociaux-
démocrates 6770 (10), libéraux-démocra-
tes 1575 (2), communistes 1237 (1).

Bruchsal: 87,142 habitants, 48,676
éligibles: chrétiens-démocrates 19,940
voix (24 sièges), sociaux-démocrates
7203 (9), communistes 1456 (1).
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La révision du traité
anglo-égyptien

et la défense du canal de Suez

EN MARGE DES POURPARLERS DU CAIRE

La Grande-Bretagne attache une grande importance
à l'aspect stratégique du problème

LE CAIRE, 28 (Reuter). — Le major
général Jacob, conseiller militaire dc la
délégation britannique pour la revision
du traité anglo-égyptien, est revenu de
Londres en Egypte dimanche, par la
voie des airs, porteur des instructions
du gouvernement britannique. On se
livre au Caire à toutes sortes dc conjec-
tures sur la nature de ces instructions.
Les journaux égyptiens disent que le
major général Jacob a apporté la ré-
ponse anglaise sur la question de l'éva-
cuation des forces britanniques en
Egypte, question qui est une des prin-
cipales à être discutées au cours des
négociations. D'ici quelques jours , on
saura si les pourparlers peuvent com-
mencer avec des chances d'aboutir sur
ce point. Il est clair que la question de
l'avenir du Soudan , qui est actuelle-
ment un condominion anglo-égyptien ,
n'a pas été abordée au cours des con-
versations préalables. Les observateurs
au Caire considèrent que l'évacuation
ne peut pas impli quer simplement le
départ d'Egypte des troupes britanni-
ques, car il est nécessaire de pourvoir
à la défense du canal de Suez.

L'importance que la Grande-Bretagne
attache à l'aspect stratégique du pro-

blème ressort de la prépondérance des
conseillers militaires au sein de la dé-
légation anglaise. Parmi les solutions
envisagées pour assurer la défense du
canal de Suez, on mentionne les sui-
vantes :

1. Laisser à la Grande-Bretagne la
péninsule du Sinaï — territoire égyp-
tien à l'est du canal de Suez — éven-
tuellement avec des bases aériennes
dans le désert occidental ou dans la
zone du canal , où existent déjà de bons
aérodromes.

2. Confier la défense du canal à une
force anglo-égyptienne.

3. Confier la défense du canal à une
force égyptienne à condition que le
gouvernement du Caire garantisse des
effectifs et un équipement suffisants
pour retenir l'ennemi jusqu'à ce que
des secours arrivent. Mais cette der-
nière solution comporterait de grosses
dépenses pour l'Egypte. D'autre part, la
création d'une force égyptienne suffi-
sante contribuerait à résoudre le pro-
blème du chômage qui ne manquera
pas dc surgir après le retrait des trou-
fics anglaises et la fermeture des instal-
ations britanniques.

Les démocrates-chrétiens
italiens se prononcent
contre la monarchie

ROME, 28. — Le congrès du parti
démocrate-chrétien vient de prendre
position pour la république et contre
la royauté. Cette décision a été prise
après une discussion qui a duré toute
la nuit de samedi. A quatre heures du
matin, les résultats de. la votation ont
été rendus publics. Le 73 % des votants
s'est prononcé en faveur de la répu-
blique, ..; . „ 

U semble bien, sur la base de cette
prise de position, que les dernières
chances de la monarchie de se main-
tenir en Italie se soient désormais
volatilisées.

M. de Gasperi
parle des néo-fascistes

ROME, 28 (A.F.P.). — Dans la décla-
ration qu'il a faite samedi après-midi
devant le congrès du parti démocrate-
chrétien, M. de Gasperi a admis l'exis-
tence d'une certaine activité clandes-
tine néo-fasciste, mais il en a mini-
misé la portée car, dit-il, « les néo-
fascistes ne trouvent aucun appui
dans le peuple et ne le trouveront ja-
mais si nous n'abandonnons pas les
méthodes démocratiques ».

La famille royale d'Italie
va se rendre en Suisse

ROME, 27 (A.F.P.). — La famille
royale d'Italie va se rendre en Suisse.
Des mesures ont été prises par les' au-
torités alliées pour organiser son dé-
part. Des instructions précises ont été
données par le général Eisenhower
personnellement. Le vote du parti
démocrate-chrétien condamnant la mo-
narchie semble devoir hâter la déci-
sion de la famille royale italienne,
dont le départ aurait lieu avant les
élections.

Jules Romains
BILLET LITTÉRAIRE

M. Jules Romains, qui vient d'entrer
à l 'Académie française , n'est point un
inconnu à Neuchâtel , où il est venu à
plusieurs reprises donner des confé-
rences. C'était , sauf erreur, en 1932 qu'il
lisait â I'Aula de l'université des pas-
sages tirés des deux premiers volumes
de son ronian-fleuve Les hommes da
bonne volonté ; et l'on se demandait
quelles seraient la forme, la valeur et
les dimensions finales de cette œuvre.
Depuis lors, les voluines ont pa iru ré-
gulièrement, à la cadence de deux pat
année en moyenne, et l'on a pu se ren-
dre compte que c'était un grand archi-
tecte qui l'avait conçue.

Les principales vertus de M. Jules
Romains sont la raison, la mesure,
l'équilibre ; en ce sens, il est admirable-
ment français. C'est même le type dit
Français moyen , qui a horreur des
extrêmes et se réfugie  dans le juste mi-
lieu ; mais c'est le Français san s pré-
jugés , ouvert d tout , capable et dési-
reux de tout comprendre, même ce qui
lui est lé plus contraire, et qut ne se
sentirait pas complet s'il n'avait sa
petite théorie sur le mysticisme, ou
sur le crime, ou sur les perversions
sexuelles. Cependp\nt ses personnages
extrêmes ou désaxés ne sont pas les
plus satisfaisants ; on sent trop que
M. Jules Romains n'éprouve à leur
égard qu 'une simple curiosité intellec-
tuelle, et qu'il les considère très froi-
dement , non comme des hommes mats
seulemen t comme des monstres. Où M.
Jules Romains triomphe, c'est lorsqu'il
peint des êtres raisonnables, qui savent
ce qu'ils fon t et pourquoi ils le font;
sans doute manquent-ils parfois d'idéal.
Guran, Jerphanion , Haverkamp sont
foncièremen t égoïstes , et préoccupés de
leur succès personnel; pour eux réussir,
c'est gagner beaucoup d'argent ou oc-
cuper un poste en vue ; cependant, ils
restent bien, dans toute la force du
mot, des hommes de bonne volonté, qui
cherchen t à assurer à l'humanité un
avenir meilleur.

Au début du tome X X I I , intitulé
Les travaux et les joies, Haverkamp, le
grand industriel, expose d son avocat
les raisons pour lesquelles il désire di-
vorcer. Il entend régler promptement
cette affaire , sans s'y salir ; il sera gé-
néreux. Sa femme a été parfai te , tant
qu'elle était sa secrétaire, c'est-à-dire
tant qu'el le jouait un rôle subordonné;
une fo i s  devenue son égale , elle s'est
révélée insuppor table. Il est persuadé,
dit-il, « que beaucoup d'êtres hunïaiiiÈ, '
mâles et femelles, sont fa i t s  pour !.'«*-
clavage, et pour trouver la p àix*:d!*m
cœur dans l'esclavage. Les condatnnejr
à la liberté, c'est les condamner, au
déséquilibre. » C'est lé une réflexion, de
grand psychologue ; et ce qui est sy m-
pathiqu e chez Jules Romains, c'est que
la perspicacité s'accompagne toujours
d'optimisme. P. B.

?fc- _ V _ S tCVAOS
LES LETTRES

* M. Denis de Rougemont, écrivain,
qui séjournait aux Etats-Unis depuis
1940, est rentré il y a quinze jours à
Neuchâtel. Il passera l'été à Areuse,
d'où il rayonnera. En septembre, l'au-
teur de « Penser avec les mains » fera
une conférence internationale à Genè-
ve. Il pense retourner aux Etats-Unis
par la suite. • •

* M. Willy Prestre, autre écrivain
neuchâtelois, est également rentré
d'Amérique il y a une dizaine de jours.
Il a l'intention d'écrire quelques livres
dont il a rapporté le canevas de ses
lointaines pérégrinations.
* Le jeune écrivain neuchâtelois Erio

Lugin vient de se voir conférer le titre
de membre honoraire du Comité cultu-
rel argentin (Buenos-Aires).

* Le Comité national français d'épu-
ration des gens de lettres, auteurs et
compositeurs, vient de prendre plu-
sieurs décisions de suspension à l'égard
d'écrivains et de musiciens dont l'acti-
vité pendant l'occupation fut loin d'être
sans reproches.

Florent Schmitt, Georges Hue et le
poète Paul Fort sont suspendus pour
un an , mais à compter du ler octobre
1944. Ils se trouvent donc avoir effec-
tué leur quarantaine avant même d'être
frappés.

* A l'occasion du 90me anniversaire
de la naissance de J.-H. Rosny aîné,
une plaque a été inaugurée le 7 avril
à Paris, devant l'immeuble de l'ancien
président de l'Académie Goncourt , qu'il
habita pendant trente ans et où il mou-
rut en février 1940. '¦'.$

* Le service d'information britan-
nique en Allemagne signale la mort ,
survenue vendredi à Innsbruck, à l'âge
de 66 ans, du célèbre philosophe comte
Hermann de Keyserling. Keyserling
est mort d'une attaque d'apoplexie. ;

LE THEATRE
* Après le succès du « Soulier de sa-

tin », Paul Claudel va donner au Théâ-
tre des Champs-Elysées que hante l'om-
bre de la Karsavina, une pièce à la fois
« j ouée, chantée, commentée et dansée »,
qui fait  suite à l'« Otage » et au « Pain
dur » et dont le titre est le « Père hu-
milié ».

Cette œuvre décrite sous l'aspect
d'une i fresque historique » comprend
une distribution assez... inattendue.. En
effet , le « Père humil ié  » n'est autre que
le défunt pape Pie XI, rôle que doit in-
terpréter le comédien Georges Le Roy,
ancien sociétaire de la Comédie-Fran-
çaise.

Pour le rattachement
de la Sarre à la France

LONDRES, 28 (Reuter). — Radio-
Paris annonce que les présidents des
deux principaux partis du territoire
de la Sarre: le parti chrétien-démo-
crate et le parti socialiste, de même oue
le président de l'unique union syndi-
cale de ce territoire ont adressé à la
conférence des ministres des affaires
étrangères, à Paris, un télégramme de-
mandant  le rattachement de la Sarre
à la France.
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Lausanne et succursales dans toute la Suisse

Le leader communiste Thorez
expose les revendications

que la France formule à I égard
de l'Italie et de l'Allemagne

Dans un discours pr ononcé hier à Nice

NICE, 28 (A.F.P.). — Au coure d' un
discours prononcé dimanche à Nice,
M. Thorez , vice-président du conseil
et secrétaire général du parti commu-
niste, a notamment étudié le problème
des rapports de la France avec l'Ita-
lie. Il a rappelé la sympathie tradi-
tionnelle de la France pour ce pays
voisin , comment la France l'a aidé à
se former en tant que nation , quels
liens ont toujours uni au peuple de
France les antifascistes italiens en
lutte contre Mussolini. Il a déclaré
qu'il ne faut pas oublier la lutte hé-
roïque des ouvriers italiens et des
partisans qui ont contribué à la lutte
contre le fascisme.

- Les revendications de la
France à l'égard de l'Italie...

«Mais, a-t-il ajouté, nous ne pouvons
pas non plus oublier, nous n'en avons
pas le droit , l'agression de juin 1940,
ni les bombardements, ni les pillages,
ni les crimes commis par les soudards
de Badoglio. Une estimation incom-
plète a été fai te des dommages subis
par la France, du fai t de l'occupation
italienne, et elle s'élève à 66 milliards
de francs. Il lui faut restituer ce qui
nous a été volé. La France demande
donc quelques rectifications de fron-
tières qui <t se caractérisent par le re-
» tour à la France des communes situées
» au delà des crêtes et qui ont voté
» français en 1860 » ; le droit à une in-
demnité; une part do la flotte ita-
lienne, car nous ne saurions admettre

que l'Italie vaincue puisse conserver
une flotte supérieure à la nôtre. Pour
toutes les autres questions concernant
le traité de paix avec l'Italie, nous
estimons que la France doit prendre
en considération les revendications lé-
gitimes des peuples qui furent nos al-
liés dans une guerre où l'Italie avait
été entraînée par Mussolini dans le
camp de nos ennemis. »

... et de l'Allemagne
M. Thorez a abordé ensuite l'étude

de la question allemande vis-à-vis de
la France. Il a posé comme principe
la nécessité de garantir la sécurité à
la frontière française de l'est et . d'obte-
ni r  les réparations légitimement dues.
Nous entendons, a-t-il dit, que soit fait
droit aux revendications unanimes qne
le gouvernement vient de confirmer,
à savoir: Internationalisation de la
Ruhr, tant politique qu'économique;
occupation prolongée de la Rhénanie ;
propriété des mines de la Sarre. Il faut
penser à aider la France avant de son-
ger à aider les Allemands. La France
doit obtenir le charbon, le bois, les
machines, le bétail nécessaires à son re-
lèvement.

M. Thorez a proclamé alors que la
France doit renforcer ses . liens d'ami-
tié et d'alliance formelle avec ses
alliés de l'est comme avec ceux de
l'ouest. Il a dénoncé les campagnes
antisoviétiques, les « calomnies répan-
dues par ceux qui emploient les thè-
mes d'Hitler et de Gœbbels », et a
affirm é que « notre sécurité pourra
être assurée avec le concours de nos
alliés soviétiques, tchécoslovaques, you-
goslaves ».

Enfin , M. Thorez , parlant de la cons-
titution , a déclaré que le peuple ne
peut manquer de la ratifier, car, a-t-il
dit , il faut sortir du provisoire.

En terminant , M. Thorez a appelé à
l'union tous les bons Français et Fran-
çaises afin de reconstruire la France
et de la faire libre, forte et heureuse.

M. Bidault
se prononce contre le projet

de constitution
SAINT-ETIENNE, 29 (A.F.P.). — Pro-

nonçant dimanche soir un discours en
tant que membre du M.R.P., M. Georges
Bid ault, ministre des affaires étran-
gères, a pris nettement position con-
tre le projet de constitution voté par
l'Assemblée constituante. Après avoir
rappelé les efforts tentés par le M.R.P.
en vue d'aboutir à un accord entre
tous les partis gouvernementaux au su-
jet de la constitution , le ministre a dit
notamment :

Nous n'avons rlem à nous reprocher.
Nous avons fait ce que nous avons pu
pour éviter cotte séparation et cette con-
troverse, pour aboutir à une constitution
viable, acceptable pour chacun dé nous.

SI la France veut sortir du provisoire,
il faut que nous fassions du définitif et
oette constitution n 'est en aucun cas du
définitif. Pour sortir du provisoire , Je
voterai « non » et vous demanderai d'en
faire autant. Oe qui est indispensable,
c'est que le régime que nous devons fon-
der soit un régime durable, non pas
l'issue d'une constitution provisoire, fa-
briqué» un peu au hasard. H fauit que
o_ ux qui parlent au nom de la France,
parlent au nom d'un gouvernement ap-
puyé sur des pouvoirs solidement cons-
titués et non pas seulement au nom d'une
assemblée qui, du Jour au lendemain,
peut les remplacer par d'autres.

M. Maurice Schumann, président du
M.R.P. s'est également prononcé con-
tre le projet de constitution.
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Marie-Claire n'en doutait point, et
cent fois par jour son espri t s'arrê-
tait sur la même vision: une j'eune
fille au pâle visage, dont les yeux
portaient le regret du sourire que la
bouche avait désappris...

Ainsi était paisse l'été, et l'autom-
ne avait déjà jeté sa gniffe d'or sur
la nature , pour en mieux cacher les
meurtrissures, lorsque, de cousine
Marthe, une lettre arriva. Elle ne
venait pas, comme les précédentes,
¦de Paris, mais portait l'estampille
d'un petit village ariégeois, juché
dans la montagne, où , -depuis son
accident , Solange , par ordre exprès
de la Facullé, passait l'hiver.

Là, dans une contrée rade et soli-
taire , souvent isolée du reste du
monde par les neiges, Mme Aubry
avait acquis une métairie et les ter-
rains en dépendant; puis, sur la par-
tic la mieux exposée, s'était fait
construire un chalet. Dans cette de-

meure qu'un caprice de malade avait
voulue éloignée de toute station hi-
vernale, de centres importants et
même de routes fréquentées , la mère
et la fille, fuyant Paris et son climat
humide, passaient les mois les plus
froids.

Longtemps, sur les feuillets cou-
verts d'une haute et fine écriture,
Marie-Claire rêva... Ils ne contenaient
rien, pourtant , qui sollicitât plus par-
ticulièrement son attention. D'autres
lettres avaient été tout aussi affec-
tueuses, intéressantes, et peut-être
plus longues. Pourquoi donc le sen-
timent impérieux et net d'un devoir
à remplir assaillit-il soudain l'orphe-
line ?... Quelles supérieures raisons
vainquirent, à l'instant même, ses
dernières hésitations ?... Et com-
ment se trouva-t-elle aussi résolue
au départ , que si , dans son esprit,
celui-ci était arrêté depuis des se-
maines ? Marie-Claire n aurai t su le
dire.

C'était le secret de Celui dont l'in-
finie sagesse guide et prépare toutes
choses, de Celui qui , sur la paçe
cernée de noir, conduisait sa main
pour Ja promesse décisive.

« Cousine Marthe, je viens... »

CHAPITRE II

Marie-Claire touchait au terme de
son voyage. Le cabriolet , conduit
d'une main sûre, grimpait mainte-
nant le col au sommet duquel se
trouvai t le chalet des Aubry.

La route , dont les extravagants la-
cets creusaient le roc, était une des
plus pittoresques qui soient; très
accidentée , mais en si parfait état
qu 'un conducteur à peu près expé-
rimenté n 'avait rien à redouter de
ses méandres. Aussi, Marie-Claire,
sans se départir de son ordinaire
prudence , jouissait-elle du paysage
que chaqu e degré de sa montée lui
dévoilait plus sauvage , plus rude et
plus beau.

L'automne , sur ces hauteurs, était
déjà venu. Aux toit s de chaume for-
tement inclinés afin de donner moins
de prise aux neiges , des feuilles mor-
tes s'accrochaient; d'au tres, en tas,
bordaient le chemin , et, happées par
les remous de la voiture , tourbillon-
naient , affolée s, avant de s'abattre
un peu plus loin. Les fougères qui ,
l'été durant , avaient crû sur les talus
n'étaient plus que des squelettes fria-
bles; Marie-Claire croisa une vieille
femme , qui , à l'aide d'une serpe,
coupai t les tristes brindilles et les
jetait dans un grand sac, sur son dos.

Ce fut à peu près la seule rencon-
tre que fit la jeune fille. Les villages,
d'ailleurs, étaient rares; ils s'éche-
lonnaient sur les monts et on les de-
vinait parfois , avant de les voir, à
quelque cimetière haut perché érigé
en avant-garde, ou à une croix dres-
sée au-dessus d'un chaos de pierres.

Au sommet du col, Marie-Claire
arrêta sa voiture. La montée avait
été rude; le halètement de sa petite
cinq chevaux réclamait  impérieuse-
ment un repos. Elle descendit, sou-

leva le capot du cabriolet, et, après
avoir fai t jouer le cran d'arrêt qui le
maintiendrait dans cette position,
gagnant le bord extrême de la route,
l'orpheline s'immobilisa dans la con-
templation de la vallée.

Tantôt elle avait , au passage, et
trop hâtivement à son gré, admiré
chacun des éléments du féerique dé-
cor: le Pioulou où s'enchâssent com-
me de claires gemmes les étangs
Bleus et d'Atax, la gorge de la Cou-
ribère, et les pics étincelanls des
Trois-Seigneurs, Calâmes, le Soudour ,
bastions d'un âge héroïque dressés
Journalade , de la Dosse, et la forêt de
châtaigniers de Barthes que la flo-
raison transforme en un bouquet de
fêle...

Comme si elle devait , sur l'autre
versant , entrer dans un monde nou-
veau , Marie-Claire embrassa longue-
ment du regard ce visage bien-aimé
de la petite patrie, choisissant, pour
y déposer son adieu, le farouche
château de Montségur, dont les flancs
démantelés gardent si ja lousement
leur énigme: Bible cathare ou Saint-
Graal ?...

Lorsqu'elle releva la tête, le soleil
déclinait rap idement , mais ses der-
niers rayons ne parvenaient point
à aviver l'or de coteaux. Le ciel
passai t par toutes les tein tes du cré-
puscule. Une brume légère s'effilo-
chait au faite des monts dont la mas-
se sombre fi gurait assez bien quel-
que fantasti que dragon. Le jou r bais-
sait.

De l'un des clochers, blottis dans

la vallée, montèrent plusieurs notes
grêles que le soir engloutit comme
l'océan une épave. La voyageuse,
inconsciemment frissonna. Une rémi-
niscence enfantine la troublait sou-
dain: La chèvre de M. Seguin, dont
ses jeune s années avaient fait leur
épouvante et leurs délices... Puis
l'orpheline secoua la tête et se prit
vaillamment à sourire. Allons, elle
n 'était point perdue et nul loup ne
rôdait dans les environs !

Quelque part, plus très loin main-
tenant , un foyer accueillant l'atten-
dait; une maison entrouvrait déj à
pour elle sa porte; un cœur à Ja
tendresse maternelle s'apprêtait...

La pensée que cousine Marthe pût
s'inquiéter au sujet d'un retard dont
son humeur contemplative était la
seule cause, fut insupportable à
Marie-Claire. Elle se reprocha une
telle ingratitude envers Mme Aubry
et le peu de hâte qu'elle ressentait
de parvenir au chalet. Avec décision ,
revenant auprès du cabriolet, elle
eut tôt fait de le remettre en ordre
de marche. Alors seulement la jeune
fille songea à s'orienter.

Elle avait fait halte à une sorte
de carrefour mentionné par Mme Au-
bry dans sa dernière lettre, et d'où
devait partir le chemin menant au
chalet. Mais quel était ce chemin ?...
Celui qui, sur sa droite, s'enfonçait
dans une forêt de sapins para issait
le mieux entretenu ; un autre, un peu
plus loin, du côté opposé, s'ornait
d'une plaque indicatrice, aux carac-

tères d'ailleurs complèlement effaces
par les intempéries.

Marie-Claire promena autour d'elle
un regard interrogateur. Ne se trou-
verait-il donc à proximité per-
sonne qui pût la renseigner ?... Ma-
non 1 Le£ seules créatures vivantes
de ces parages, étalent cinq beaux
chevaux bruns dont la croupe lui
apparaissait , quelques mèlres plus
bas, dans les rocailles.

La jeune fille allait laisser au ha-
sard le soin de la guider quand , tout
à coup, à l'entrée du chemin de la
forêt , quelqu 'un apparut.

C'était une enfant de quatre ans
environ, dont la mise surprit l'orphe-
line et ne lui sembla pas indiquer
une fille de paysans. La jeune prome-
neuse portait une robe de lainage
rose buvard et un tablier en organdi
du même ton , brodé d'un semis de
pâquerettes. Ses bra s nus, ronds et
dorés, émergeaient de courtes man-
ches; son visage allonge était rosi
par la marche et à moitié voilé de
boucles brunes; à son cou tremblait
une médaille d'or.

Lorsque la fi l l et te arriva sur Jagrand-route ses petits pieds chaussés
de souliers fins hésitèrent. Mais ce ne
fut là qu'un temps d'arrêt bien court.
Presque aussitôt , ayant mis grave-
ment les mains dans* les poches, sans
aucune timidité, elle s'avança Ter*1
Marie-Claire.

(A suivre.)

La fabrique H. STEINER et fils, à BEVAIX,
cherche pour entrée immédiate

manœuvres
pour polissage et ponçage d'articles en métal.

Téléphone 6 62 20.

••••• o _ icNSW*

\ *** , vavet **£

_lifi _̂klfTT_!̂ P
GRAND GARAGE DU PRÉBARREAU

J.-L. Segessemann - NEUCHATEL - Tél. 5 26 38

Importante fabrique d'horlogerie
à Bienne, engagerait

EMPLOYÉES
QUALIFIÉES

pour correspondance française,
allemande, anglaise, éventuelle-
ment espagnole. Entrée tout de
suite ou pour époque à convenir.
Offres détaillées sous chiffres
X. 22469 U. à Publicitas, Bienne.

La succursale C
des Fabriques d'assortiments réunies, le Locle,
Collège 10 (anciennement Stella) engage tout
de suite

jeunes gens
jeunes filles
ouvrières

POUR TRAVAUX FINS

Places stables et bien rétribuées.

ON CHERCHE

peintres en bâtiment
POUR TOUT DE SUITE. TRAVAIL ASSURÉ.

S'adresser : Entreprise Pozzetto et Perotti,
Couvet - Tél. 9 21 62.

Nous cherchons pour Genève

directrice
pour notre

atelier de retouche
du rayon de confection

Entrée immédiate ou à convenir. Seules
les personnes très au courant de la
partie , énergiques et capables de diriger
personnel, sont priées de faire offres
par écrit, en joignant photographie,
copies de certificats et prétentions de
salaire sous chiffres 91622 X., Publicitas,
Genève.

NOUS CHERCHONS
POUR TOUT DE SUITE :

trois polisseurs adroits
trois bons ébénistes

(au courant du montage)

trois habiles toupilleurs
Places stables et bien rémunérées

si capacités satisfaisantes.
Prière d'adresser offres à

Nyffeler & Jordi S.A.
Fabrique de meubles
Strengelbach près Zofingue.

On demande une

sommelière
BONS GAGES

HOTEL DU POISSON - AUVERNIER
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Garage de la région demande un

EMPLOYÉ
de bureau connaissant la sténo-
dactylographie, la comptabilité et
ayant quelques notions d'allemand.
Faire offres avec prétentions sous
chiffres P. P. 979 au bureau de la
Feuille d'avis.

ON OHERCHE

JEUNE FILLE
propre, ayant quitté les écoles, dans
villa d'une famille, auprès de couple
aveo petite fille d'une année, pour
aider au ménage. Bonne occasion
d'apprendre la langue allemande. Vie

de famille assurée.
Offres à : Famille KUndig-Eeller,
Magdenau, Weinfelden (Thurgovie).

¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ ¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ B
¦ La Commission des études g
| des sociétés commerciales g
| de la ville de Neuchâtel *
g CHERCHE : g
¦ deux professeurs d'allemand, |

| un professeur de français, |
I un professeur pour l'enseigne- S
I ment de la connaissance des Ë
| marchandises et de la tech- jg
| nique de la vente, g
|j pour quelques heures par semaine. Ë
[* Les offres de service sont à adresser j*
g à M. Max Henry, président de la Com- «
9 mission, 4, Mail, à Neuchâtel. m

JEUNE HOMME
ayant bonne instruction générale, faci-
lité d'élocution, entregent, formation
commerciale, bonnes notions d'alle-
mand (si possible Sehwyzertiitsch) trou-
verait poste intéressant et de confiance
dans maison d'importation (voyages

' d'affaires et bureau). Entrée immédiate.
Faire offres écrites sous chiffres C. D.
967 au bureau de la Feuille d'avis.

Famille anglaise, habitant grande maison à
la campagne, en Angleterre, cherche

une aide de cuisine
et

une femme de chambre
La préférence sera donnée à deux sœurs.

Age : 18 à 25 ans. Occasion d'apprendre la lan-
gue anglaise. — Adresser offres écrites sous
chiffres C. M. 978 au bureau de la Feuille
d'avis.

Fabriqu e de produits chimiques-
techniques du canton de Thurgovie
cherche

j eune emp loyé
au courant de tous lee travaux de
bureau, avec notions de la langue
allemande. Entrée immédiate ou à
convenir.

Offres manuscrites avec préten-
tions de salaire, copies de certifi-
cats et photographie sous chiffre
SA 573 St. aux Annonces-Suisses
S. A., Saint-Gall.

Appartement
k louer, de trois pièces,
tout confort, k Berne.
Echange contre apparte.
ment de deux ou trols
pièces k Neuchâtel, pour
tout de suite ou date à
convenir. S'adreeeer: tél.
(031) 5 09 44 ou (031)
9 48 01.

On échangerait

appartement
d'une chambre et cuisi-
ne avec dépendances,
contre un de deux ou
trols chambres, à, Neu-
châtel. — Ecrire sous
chiffres C. D. 972 au bu-
reau de la Fetullle d'avis.

On cherche pour lei ler
Juin

chambre
avec pension

k Neuchâteft ou environs
immédiats. — Faire of-
fres sous chiffre P 3336 N
k Publicitas, Neuchâtel.

SERRIÈRES
ou à proximité. Employée
de bureau cherche ap-
partement de deux ou
trois chambres tout de
suite ou pour époque à
convenir. — Ecrire sous
chiffres A. B. 990 au but.
reau de la Feuille d'avis.

Appartement
' de vacances
cherché (mi-Juin et mi-
août) quatre ou cinq piè.
ces et cuisine, meublé
en tout ou partie. Si
possible région bas du
Val-de-Ruz ou environs
de Cbrcelles-MontmolHn.
Bodhefort. Offres à Case
postale 3t3_sl> , le Locte.

On oherche, pour sé-
jour d'été,

logement
meublé, à la campagne
(de préférence au Val-
de-Ruz), pour le mols
d'août. Adresser offres à
"W. Voegell-Jeannet, 8,
boulevard de la Tour,
Genève. Tél. 5 80 12.

DIRECTEUR
La société de musique

l'harmonie « L'Espéran-
ce » de Fleurier, met en
soumission le poste de>
directeur. — Les offres
aveo références et condi-
tions sont à adresser k
M. Albert Donzé, prési-
dent, Fleurier, rue Bo-
vet-de-Chine).

On cherche
pour tout de suite

jeune homme
de 17 à I© ans, pour ai-
der dans laiterie. Vie de
famUle assuré.. Adresser
offres avec prétentions k
Bud. Rothlisberger, lai-
terie, Herzogenbuchsee
(Berne).

Monteur-
électricien

qualifié pour Installations
intérieures est demandé.
Entrée tout de suite ou
à convenir. Albert PER-
ROT, Installateur-électri-
cien diplômé, le Lande-
rrnn

On demande tout de
suite personne comme

cuisinière
ou aide de cuisine. Sa-
laire 2750 tr. par mols
nourrie ©t logée, avec
salle de bain ; un jour
libre par semaine, congé
payé. — Adresser offres
écrites à C. D. 991 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Nous cherchons quelques

bons menuisiers
pour l'atelier et pour la pose; s'adresser: Me-
nuiserie Ritz et Accatino , faubourg de l'Hôpi-
tal 38, Neuchâtel.

Famille d'instituteur
(et poste) cherche pour
tout de suite
aide de ménage

de 16 & 26 ans. Vie de
famille. Gages selon ca-
pacité. KLOPFENSTEIN,
poste, Aohseten près Adel-
boden. — Référence : la
Cure, Ballens.

OUVRIER
boulanger-pâtissier

est demandé. Entrée tout
de suite. — Boulangerie
C. Maurer, Parc 70, la
Ohaux-de-Fonds, téléph.
2 40 92.

Cuisinier
pouvant travailler seul,
de toute moralité, serait
engagé tout de suite par
hôtel (campagne neuchâ-
teloise) . Oertlf ioats exi-
gés. Offres avec préten-
tions de salaire sous O.
D. 950 au bureau de la
Feuille d'avis.

NOUS CHERCHONS

COUTURIÈRE
QUALIFIÉE

âge minimum 25 ans, pouvant faire les
essayages seule, capable d'assumer la

l distribution du travail et la surveillance
d'un atelier.

Entrée immédiate. Vavances payées.
Place stable et bien rétribuée.

Offres manuscrites détaillées avec coptes
de certificats et photographie au magasin

LA SOIE
RUE DES fiPANCHETJRS - NEUCHATEL Votre éclairage

J fiDflllY ÉLECTRICIEN DIPLOME¦ linUUA Manège 2 - Téléph. 63125

Jeune homme 26 ans
Licencié es sciences commercia-
les et économiques. Stage de
8 ans et demi dans deux entre-
prises privées de premier ordre.
Initiative, travailleur, facilité
d'adaptation , cherche situation
définitive et d'avenir dans en-
treprise commerciale, indus-
tri elle ou banque. Offres sous
chiffre P 3341 N à Publicitas,
Neuchâtel.

Importante maison de commerce en-
gagerait pour le ler mai ou plus tôt une

apprentie de commerce
intelligente et de toute confiance. Sa-
laire dès le début. — Faire offres manus-
crites, avec pholograplu'e sous chiffres
M. R. 863 au bureau de la Feuille d'avis

Dans l'Impossibilité de répondre individuel-
lement aux nombreux témoignages de sympa-
thie reçus lors de leur grand deuil,
Madame Jules PERRIN et ses enfants

expriment leur profonde reconnaissance à tous
ceux qui par leur présence, leurs messages ou
leurs fleurs, les ont entourés pendant ces jours
d'épreuve.

Nyon, le 24 avril 1946.

La famille
"le Monsieur Paul
GROSCLAUDE, pro-
fondément touchée
des  nombreuses
marques de sympa-
thie reçues, exprime
ses sentiments de

reconnaissance
Cmue aux personnes
qui prirent part k
son grand deuil.

Etablissement public
de la ville cherche pour
tout de suite une

fill e d'office
avec occasion d'apprendre
1« service de buffet. Sa-
laire 120 et 140 fr. selon
capacités. Nourrie, logée,
blanchie. Bonne place
pour personne sérieuse et
de confiance. — Adresser
offres écrites k O. F. 975
au bureau de la Feuille
d'avis.

HH
Jeune fille capable, au

courant des soins à don-
ner aux enfants et aux
malades, cherche place de

bonne d'enfants
auprès de deux ou trols
enfants où elle pourrait
apprendre la langue f ran.
çaise. Neuchâtel de pré.
férenoe. — Adresser af-
fres écrites k E. F. 989
au bureau de la Feull.e
d'avis.

Dr A. BOREL
Cernier

DE RETOUR

P. BERTHOUD
Médecin - dentiste

DE RETOUR

Mécanicien
Suisse allemand _gé d^27 ans, parlant le fran-

çais, technicien «Onken»,
ayant bonne expérience
de mathématique (trlgo.
nométrle) cherche place
convenable pour entrée à
fin mal ou plus tard.
Fabriques de machines
ou d'apparer.Iage de la
région de Neuch&tel ou
dit Léman, sont Invitées
à faire leurs offres soui
chiffre S. A. 6641 X. aux
Annonces Suisses S. A.,
Bâle 1.

SECRÉTAIRE
ayant fait apprentissage
commercial , cherche bon-
ne place pour se perfec-
tionner dans la langue
française . — Ecrire i
Mlle Emmy Welss, See-
strasse 848, Welern,
Mannedorf .



VILLEJE |H NEUCHATEL
ASSURANCE BES BATIMENTS

La contribution d'assurance des bâtiments,
due pour l'année 1946, est payable dès ce jour
et JUSQU'AU 31 MAI PROCHAIN, à l'Hôtel
communal , caisse communale , rez-de-chaussée.
Prière de se munir de la quittance de paie-
ment.

Le montant des contributions non rentrée»
à cette daté sera perçu aux frais des retar-
dataires.

POLICE DU FEU.

UN QUART D'HEURE
D'ÉTUDE PAR JOUR...

Avec ee petit effort ! voui apprenez è par-
ler, aveo la méthode moderrte LINGUA-
PHONE, sans dérangement, sans perte de
temps et agréablement j1

l'anglais, l'allemand , l'italien, le russe
LINGUAPHONE vous enseigne la langue

vivante, Utilisant la Vole naturelle de l'ouïe.
Sins bagage Inutile, vous aurez dés connais-
sances linguistiques pratiques, susceptibles de
favoriser vos efforts pour la réalisation des
progrès personnels et professionnels.

Une audition des disques LINGUAPHONE
dans notre magasin vous documentera posl-
tlverrient j sinon, adressez-nous lo coupon cl-
lolnt pour l'envol gratuit de la brochure t Les
longues par llnguaphone >.

HUG & Cie, Neuchâtel
AGENCE INSTITUT UNO . APHONE

COUPON A Pf.TA.HE _
Envoyez-moi la brochure « Les langues par
Llnguaphone » avec les détails de l'essai gratuit
«le 7 Jours.

«OM ï —, I ,,, T - ,., ,, I,I in.a_._li i* un im ¦_¦ i ,11 i-
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ADRESSE : 

MISE
DE MONTAGNE

¦ • . . ..

Le lundi 20 niai 1946, à 15" heures, eh Salle
de justice, à Saiill-Aubtn (Neuchâtel) , là com-
mune de MONTALCHEZ exposera en vente
aux enchères publiques sa montagne , lieu dit
a LA BARONNE », sise aux territoires des
communes de Montalchez , Saint-Àllbiil et P l'O*1
vence, d'une superficie totale dé 51 ha. 25 a.
46 ca. ._ ;

Avec cette montagne est editi_ >ris Un Çêtit
restaurant , bâtiment à l'état de iiéuf.

Situation magnifique, mdtitâgné bieri boiSéêi
Port : 75 à 80 génisses .
Entrée en jouissance le ler jui l let  1946.
Pour visiter, rendez-vous à là Baronne) le

mardi 14 mai 1946, à 10 h. 30 dii matin.
Conditions et renseignements > ËtlidêS des

notaires H. Vivien , Saint-Aliblh , et Ri Met *-
moud , à Grandson.
- 

VILLEJE M NEUCHATEL

Service du gaz
t)ès le ler mai prochain, un nouveau sup-

plément de 2 m3 par personne et par mois
viendra s'ajouter à celui accordé le ler mars
écoulé.

11 n'est plus fait de distinction entre les
ménages né disposant que du gaz pôU_ la
cuisson et ceux utilisant un réchaud élec-
trique.

Les suppléments pour repas irréguliers ,
ainsi que ceux accordés aux nourrissons, aitx
malades et aux personnes âgées de plus de 65
ans, sont maintenus intégralement. PoUf lès
chàuffe-bains, la nouvelle attribution men-
JUêlle est de 4 m8, au HeU de 2 m8, par per-
sonne.

Le pouvoir calorifique du gaz sera sensi-
blement augmenté.

Le service du gaz e___ iinei *â avec biëtivell-
lance toute demande d'attribution supplémen-
taire.

LA DIRECTION
DES SERVICES INDUSTRIELS.

DIVAH - COUSH
aveo coffre-ilterle

deux barrières mobiles
beau tissus

* ._. aïs—
AU BUCHERON
J.-P. Evard Tél. 6 26 33
facilités de paiement
¦¦¦ 

Camions
« International »

nMdèle 163_ , d y ,-4 ton-
tes, six cylindres, 19 cV.
Avée grand polit b&ohé,
le tout en très bon ètàt.
— S'adresser aU ga_age
Stauffer, Serrières, tél.
6 30 T§.
_____B ¦ ¦

Motogodille
(Bvlnrude Sportwin.)

2 cylindres, 2,6 CV., 14
kg. , vitesse 13-18 kmh. , k
Vendre d'occasion - neut.
Tel; 6 71 14, depuis 7 h,
le soir. Grandcour (Vaud).

CAMIONNETTE
FORD

11 HP, charge utile 800
kg., parfftit état , k ven-
dre, 8000 fr. — S'adres-
ler au garage Apollo et
Evole S.A., Neuchfttel .

Vos alliances
modernes

chez

RUll Dt) B_ _ON B

A vendre

AUTO
« Opel » 1993, 10 HP, très
bien entretenue et on
parlait état de marché.
Paire offres k Georges
TschànÉ, le Pâquier (Neu-
chfttel ) Tel ; 7 14 82.

. . .  . . ._-»_..- ._-.. _ . . - __ .. --.. -- ______ - _̂_ _̂r_- -̂ .. _ __ _ .: \. - :  r ' r y -  __u j j m m ^m mm—__ __. .
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Pour signer t 'INl TIA TIVE
. CONTRE

LES PLEINS POUVOIRS!
(Retour à la démocratie directe)

jiMMiea»**̂ _______ —ggfcfeJMM

Nombreux dépôts en ville et dans tous les cafés du canton
; Secrétariat cantonal, Case 36, Poste I, Neuchâtel

1 * ' ___ — 7. 'TU-1 lil ... I '" ¦._ ',. .." 'il 'Cl 'X ' ""1 i 1 ? '.., ' . L1 ~! âHS^sSmj aiTrif 7" .. .' J. . '! , — ' " i
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A toilette nouvelle,
soif tien-gorge seyant

. . . "
Cboix et prix

&Ŵ -0mkUml
_̂É_>*-̂ ^̂ ÎŒUCHATEL_

V mj

I ¦- - ¦ -¦  - . .. ¦ ¦ - - ¦ ¦ , ...

PO UR VOS TOILETTES D 'É TÉ...
un ap erçu de notre immense choix de

I 

SOIERIES ET TISSUS LAVABLES
i ___________________________——_________^—~^__. _________^—_ _̂_____ ___________________________________

Crêpe fleuri HQ(l Shantung imprimé J ÛÛ Turifex f \ Qf \
__r__\etsiUué 

CP£ AQU «• ^* <**m ^«. n w \ \ i^zj \̂ :a
 ̂|vu \

jolies robes, largeur 90 cm., I m P°l,r ro,:ies pratiques , Jar- &SBB : mp cj10jx ,[e nouveaux des- ¦ H
le mètre \mr gèiir 90 cm., le mètre | sins, largeur 80 cm., le mètre aqmW
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Les Wres nouveautôsjn ^rn Crelûnnes imprimées A 0(1 Zéphyrs rayés J 7f]
SOieneS COU lUre super- M U U  nouveaux dessins à fleurs et Ju U  le tissu idéal pour la robe SW f (J
perbe collection de dessins M à pois pour robes lavables et g lavable , 1res jolies disposl- ftj BL
exclusifs , I I 50 Q90 ¦ pratiques , largeur 80 cm., B M lions, largeur SU cm. E90 —"nr*
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DU TISSU ) ^  fWPWPl i
n E U C H  A T E L

POUSSETTE
remise à neuf , à vendre.
Entre 11 h. 30 et 13 h. 80
et dés 18 h. P. Kirchho-
fer, Jardlttlw, avenue a«
là Gare 14.

A Traidre

« LANCIA »
sept plaoes, voltur. de
maître 20 ctf .„ huit cy-
lindres, modèle 1036, tota-
le 40,000 km , d«_x rotaes
de réserve, grand coffre ë
l'aWléfB. y— S'adresser âU
êâfage Stauffer , Serrlè-
res, tél . 5 30 73.

votre vieille salle
à manger %-T
plus I... alors, vite k la
rue salnt-maurlce, chez

meubles g. meyer
qui vous en vendra une
neuve, moderne, à votre
goût,., et reprendra eh
compte VOtt. salle k
manger démodée.

À Vendre

MOTO F.N.
&50 cm' latérale aved uh
pneu nemif et en parfait
état de marche — A la
même adresse , k vendre

300 fagots
S'adresser le soir après
18 fièUnes; à Alphonse
Béguin , fils, Montmollin .

i ' .

Beau choix de

jumelles
à prismes
des premières

marques.
QtFXQl'ES BELLES

OCCASIONS
Prix avantageux

chez

André Perret
optlcleh - spécialiste

Epancheurs 9
NEUCHATEL

___«____-_—_____

[_

HB_B__B_______i

Parkoline
nettoie sans peine
vos parquets et
linos. Remplace la

paille de fer.

œiio ĵ STiEœ*
Jqnw/J NEUCHÂTEl S *̂»»*

Tél. 5 46 10
-______-_-------__-_

A vendra Une
cuisinière à gaz

quatre feux, uû fSUr, un
ttiur feêèdi-d , un four
Junker et Buh, 60 X 35 x
23, Une marmite k stéri-
liser. — Mme fttlhzi ,
Marin,

"- -
llllllllllllllllllllllllllllll

PIANO
A -tefidï . êh t3ôii état.

Belle sàrlôrlté. Ti: 600,*̂ ;
Atae Visdni, Parc 9 bis,
la C_iàU_*-d»-i-n_ë. _él .
239 45.

Illllllllllllllllllllllllllill
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; Sort travail , ses prix
l'article de qualité en
font sa renornméèi

Temple->NeUf 6
Sme étttge ;

NEUCHATEL
m. ¦

ŒUFS FRAIS
élrangers

mirés
30 et 32 c. la pièce

R...À* STÔTZÊR
TftÈSÔft

A cède*

partitions
de musique

classlqu . et autre , trios
et duos, Vlolôiï, vlôloh-
celie, piano; et deux lu-
trins en B8is, le tout en
bon état. - S'adrés&êr
par écrlb : B. 2, hôtel
Tërmlhus, îtèUchâte1!!

Wi Les pieds

^^L souffranis
»̂ délicats

sont rapidement soulagés
grftce à nos chaussures
spéciales faites sur me-
sure.
J. Stoyanovltch

bottier-diplômé
NJ_U C*HATëL

'frtnple-KêUl È
n_min-rr , , ¦-  —

¦ i - - i -

OàJS _ _̂ P°u* B* 8U"COilr*-*- përbë divan -
lit aveo coffre ft literie,
barrières mobiles. Joli

tissu chez

meubles g. méyer
rue salnt-maurlce

neuchâtel

A vendre

« DODGE »
Ô cyl___l.es, cinq places,
ç[Uàtre pertes, 17 OV',
grtthd ĉ frè . àrrlêfé. —
S'adresser k Primeurs S.
Ai, ITêUènâtèl, téL B 18 56,

^̂ LŷX ĵlVmOmr î̂^* E/j L

a-:-ï- ¦_ ¦ -¦- ¦_¦ — . -=__ :; ¦:—-__

N E U C H A T E L
Sous l'Hôtel du Lac

POTAGER
à bois, trols trous, bouil-
loire en cuivre en bon
état , à vendre, 60 fr . —
Chs Borsay tapissier, Sa.
blons 3, tél. 5 34 17, Neu*
châtel:

« Au Négoce »
U bric-à-brac

au bas de la rue du
Château 4, achète à
prix Intéressants, au
comptant, lefl débar-
ras de caves et gale-
tas, ainsi que meu-
bles, v ê t e m e n t s .
chaussures , livres, ou-
tillage, articles de pê-
che, bibelots, vaissel-
le, etc. Chs Blgey. *

- ¦ ¦ * - — ¦

Antiquités
Schneider
EVOLE 9 - NeuHlftte)

ACHAT - VENTE
ÉVALUATION

DISCRÉTION

ACHAT-VENTE
ÉCHÀNCÈ

de meubles d'oftcasldh
Ail Bûcheron

J.-P. EVARD Ecluse 20

La qualité d'abord...

SACOCHES
à vélos

TRÈS GRAND
ASSORTIMENT

Biederma nn
MAROQUINIER

lllllllllllllllllllllllllllllllilii l lllllllllll I llUllll llIl l lll

ii POUR GRANDS(¦' ET PETITS
be dépuratif

liquide ''j  HERBORA
& base de plantes
purifiera votre sang.
Plus de trente ansJ de succès I

Flacons Pr. 5.— i
• Cure Fr. 16.— _. :

?P__*\tf NEUCHATEL

La bonne adresse
pour meubles d'occasion
Meubles Service

Ecluse 13 Bâtiment dé là
poste. Vente et achat

Tél. 6 25 39 A. Duart

_iii!iiiiiiiiiiiii.iiiii.iiiiiii!iiiiiiiiiiiiiiiiii.iiiiiii...n

aveo pneus ballons chez
meubles g. meyer

rue salnt-maurlce
Catalogue gratuit

LUUr ne vend pas cher
meubles, habits, bibelots
PLAOE DES HALLES 13

A vendre

BILLARD
« Morgentlialer *. iëdfiSê
occasion. — Demander
l'adresse du No 974 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

A vendre

pousse-pousse
et grande seiîlë êh aine.
3'adresser à Mme Guex,
Seyon 38.

BIJOUX OR
et objets d'art aièhétés
aux plus haute prix. —
Bijouterie FÀVRE, placé
du Marché. *,

Je che_ch_ une

moto 350 cm3
éventuellement 500 cm*;
paiement comptant . Of-*
fms détaillées sous chif-
fres H J. 968 au bureau
de la FeulUe d'avis. '

J'achète et vends
de tout

Bibelots, vaisselle, linge-
rie, habits, souliers, meu-
bles, etc. — M. GUUlodi
meubles, rue Fleury 10.
Tel 6 43 90.
i



SERVETTE consolide sa position
en tête du classement

LE CHAMPIO NNAT SUISSE DE FOOTBALL

Le p oursuivant immédiat, de Servette,
Lugano, a perdu un point précieux à
Berne et de ce fai t  les Genevois, vain-
queurs de Young Boys , consolident sé-
rieusement , leur position. Lausanne-
Sports et Grasshoppers ont également
gag né leurs matches, mais ces deux
équipes devraient, semble-t-ït^ bénéfi-
cier d'un concours de circonstances ex-
ceptionnelles pou r rejoindre Servette.

En f in  de classement, la situation
est loin d'être éelaircie; Chaux-de-Fonds
a fait les frais de la journée, puis que
Zurich et Bien ne ont fina lement rem-
porté deux points, l'un contre Locar-
no, l'autre contre un Cantonal mécon-
naissable.

Dans le groupe B, nouvelle victoire
élevée de Bâle qui prend le comman-
dement au détriment. d'Urania. Les Bâ-
lois vont sans aucun doute reprendre
leur place en ligue nationale A. En
queue du classement, Helvetia et Etoi-
le ne parviennent pas à améliorer leur
situation. Décidément, les clubs neuchâ-
telois ne brillent guère cette saison.

Voici les rés ultats et les classements:
Bellinzone - Granges 2-0
Berne - Lugano 2-2
Bienne - Cantonal 3-0
Chaux-de-Fonds - Lausanne 0-4
Servette - Young Boys 1-0
Zurich - Locarno 3-2
Grasshoppers - Young Fellows 1-0

M_T(!H_S BUTS
C L U B S  J. G. N. P. P. C. Pts

Servette 19 13 3 3 37 19 29
Lu«ano 21 9 10 2 32 20 28
Bellinzone 20 9 5 6 35 22 23
Lausanne 18 9 4 5 34 17 22
Young Fell. 21 9 4 8 30 28 22
Grasshoppers 18 7 7 4 46 27 21
Youns Boys 20 7 5 8 32 36 19
Locarno 19 6 6 7 28 34 18
Berne 19 6 5 8 27 38 17
Cantonal 20 5 7 8 22 26 17
Granges 19 b 6 8 19 23 16
Bienne 18 5 5 8 26 36 15
Zurich 20 4 5 11 23 33 13
Ch.-de-Fonds 20 4 4 12 23 55 12

Aarau - Etoile 1-0
Bâle - Fribourg 6-1
Bruhl  - Lucerne 2-2
DerenHuigcn S -hafl house 1-1
Zoug - Nordstern 2-6
Helvetia - Saint-Gall 1-3

MATCHES BUTS
O L U B S  J. Q. N. P. P. C. Pts

Bâle 20 14 4 2 66 14 32
Urania 20 15 1 4 42 23 31
Saint-Gall 19 11 3 5 43 33 25
Nordstern 19 11 2 6 42 35 24
International 18 8 6 4 32 25 22
Fribourg 20 8 5 7 36 42 21
Bruhl 20 7 6 7 27 21 20
Aara u 20 6 6 8 28 27 18
Schaffhouse 21 6 6 9 37 40 18
Lucerne 21 6 6 9 32 36 18
Zoug 20 5 5 10 24 52 15
Derendingen 20 4 5 11 29 47 13
Helvetia 20 4 3 13 17 49 11
Etoile 20 2 6 12 20 42 10

LE CHAMPIONNAT DE RÉSERVES
Bellinzone - Granges 1-1
Berne - Lugano 0-0
Bienne - Cantonal 2-3
Chaux-de-Fonds - Lausanne 1-7
Grasshoppers - Young FeUows 4-2
Servette - Young Boys 2-1
Zurich - Locarno 2-1

PREMIÈRE LIGUE
Montreux - Gardy-Jonction 0-2
Racing - Sion 2-1
Central Fribourg - Concordia Yver-

don 2-0
Thoune - Vevey 3-1
Renens - Sierre 2-1
Red Star - Adliswil 1-0
Uster - Chiasso 0-2
Birsfelden - Petit-Huningue 1-1
Moutier - Olten 3-1
Tramelan - Concordia Bâle 1-3
Zofingue - Pratteln 1-2
Porrentruy - Soleure 1-1
Winterthour - Graenichen 5-1
Alstetten - Arbon 0-3

DEUXIÈME LIGUE
White Star - Cantonal II 4-1
Saint-Imier - Chaux-de-Fonds II 3-2
Yverdon - Etoile II 1-2
Couvet - Fleurier 2-1

TROISIÈME LIGUE
Auvernier - Saint-Imier II 0-0
Noiraigue - Le Locle II 2-3
Le Pare - Floria 4-1

QUATRIÈME LIGUE
Béroche - Cressier 4-2
Cliâtelard - Boudry 1-6
Couvet II - Colombier II 6-0
Buttes - Noir , igue II 8-0
Fleurier II - Hauterive II 1-1

JUNIORS A
Le Loole - Saint-Imier 0-3
Hauterive - Cantonal 1-3
Fleurier - Neuveville 0-0

JUNIORS B
Cantonal II - Okaux-de-Fonds II 0-0
Le Loole - Hauterive 4-0
Cantonal - Chaux-de-Fonds 1-0

CHAMPIONNAT VÉTÉRANS

Cantonal bat Etoile 4 à 0
Ce match s'est disputé sur le terrain

des Eplatures. Les dix premières minutes
sont à l'avantage de ceux du Bas qui
imposent leur Jeu et marquent un but
sur corner, puis le Jeu se stabilise au
milieu du terrain ; Cantonal se relâche,
les avants stelllens attaquent à leur tour,
mais n'arrivent pas k marquer, leurs
avants étant par trop imprécis. Bientôt
le temps s'assombrit et une grosse pluie
d'orage s'abat sur le stade, transformant
celui-ci en marécage ; aussi le ballon de-
vient gluant et difficile à contrôler.

La seconde partie débute encore sous
la pluie qui enfin cessera vers le milieu
du temps ; les chutes sont nombreuses
et les équipiers d'Etoile commencent à
sentir la fatigue; aussi les vingt derniè-
res minutes seront constamment à l'avan-
tage des bleus qui , malgré l'état du ter-
rain , font un gros effort pour parvenir
à marquer encore trols buts. Le score
aurait pu être plus élevé, car des buts
tout faits ont été mis à côté. Le résultat
de 4 à 0 pour Cantonal est flatteur, en-
core un coup de collier pour les trois
derniers matches et toutes les chances
sont permises pour décrocher le premier
titre du championnat vétérans. Domma-
ge que ces parties sont par trop « par-
lantes » ; allons, vétérans, pensez que le
sport du football n 'est pas un Jeu de
bouche. L'équipe Jouait dans la forma-
tion suivante: Robert Ch. ; Robert L.,
Dutmann; Payot, Hurbin , Spycher; Bar-
bezat , Gross, Kehrll , Castella, Girardin.

A. B.

Bienne bai Cantonal 3 à 0
Avec la finale de la Coupe suisse lundi

dernier et le match d'entraînement de
l'équipe nationale de Jeudi soir, on avait
été gâté et l'on devait s'attendre k voir
hier k la Gurzelen un football de qualité
moindre. Mais de là au spectacle inco-
hérent auquel il nous a été donné d'as-
sister, 11 y a un pas que nous ne sou-
haitions pas si grand. Bien qu 'ayant ga-
gné avec un écart confortable , Bienne a
fourni un Jeu de qualité médiocre ; c'est
donc vous dire si Cantonal était tombé
au quatrième dessous ! Il y a des ren-
contres où, à défaut d'un Jeu agréable à
l'œil , on peut assister à une lutte vi-
goureuse et à une débauche d'énergie
qui tiennent les spectateurs en haleine.
Ce ne fut hélas même pas le cas et seul
un scrupule d'ordre professionnel nous a
contraint d'assister Jusqu 'au bout k cette
explication confuse, laborieuse et sopori-
fique. Que de passes manquées, que de
balles mal contrôlées, que de « chandel-
les », que de coups de pied dans le vide !
Seuls quelques très beaux arrêts de Luy,
quelques interventions magistrales de
Gyger ou de Rossel et quelques proues-
ses de l'excellent Hasler méritaient une
certaine attention. A part une échappée
de Lanz, qui risqua d'aboutir , et un Joli
coup de tête de Dellenbach, Cantonal
ne donna Jamais l'impression de pouvoir
marquer et si Bienne a pu finalement
l'emporter , c'est grâce à Hasler qui ser-
vit deux fois le rapide Welbel et y alla
pour terminer de son petit effort per-
sonnel.

Il faut bien que Cantonal se rende
compte que la relégation n 'est pas encore
définitivement écartée et que les pro-
chains adversaires se nomment Young
Boys, Lausanne et Servette ! A défaut de
Jeu classique, on voudrait au moins du
zèle, de la combativité et de la cohéren-
ce. Avec un centre-avant plus habile que
Wiedmer , qui ne sait que faire de ses
longues Jambes, Bienne aurait pu mar-
quer davantage. Ce succès ne doit pas
trop griser les Seelandais qui , eux aussi ,
ne sont pas définitivement éloignés de
la relégation ; leurs adversaires seront
certainement plus coriaces que Cantonal
qui livra hier sa plus mauvaise partie
de la saison. Nous ne voulons pas faire
de personnalités et chercher à attribuer
à tel ou tel Joueur la responsabilité de la
défaite ; c'est dans l'ensemble, par man-
que de cohésion et de volonté que l'équi-
pe a péché. Il est facile de remédier à
de tels défauts et nous espérons que
Cantonal y parviendra.

Cantonal: Luy; Gyger, Steffen; Perre-
noud , Cuany, Cattin; Sandoz, Dellenbach ,
Lanz, Sydler, Blrchler. E. W.

Lausanne bat Chaux-de-Fonds_ à 0
Encore une belle affluence : 3500 per-

sonnes. Terrain en excellent état ; arbi-
trage agréable de H. Hîlnlnger, de Berne.
L'équipe lausannoise est au grand com-
plet, alors que chee les « Meuqueux », k
part l'absence des « Jambes cassées » j a-
cot et van Gessel, on oblige à Jouer l'ar-
rière Roulet, déjà victime d'un gros c'.a-
quage contre Cantonal ! Neury s:ra dure-
ment touché aux reins par l'agneau Mail-
lard et devra quitter le terrain I Pauvres
Chaux-de-Fonniers. êtes-vous arrivés au
terme* de vos malheurs, ou seulement à la
résignation ?

Lausanne : Hug ; Spagnoli, Maillard I;
Mathls, Sauvain, Bocquet ; Gratter, Eg-
gimann, Monnard , Maillard II, Aeby.

Chaux-de-Fonds : Béjuln ; Lironi, Rou-
let ; Erard , Perroud, Guyot ; Neury, An-
tenen, Calame, Kernen, Hermann.

De belles descentes chaux-de-fonnlères
commencent tout d'abord par mettre le
public en belle humeur, d'autant plus
que Lausanne se prend à l'ofslde quatre
fols en cinq mlnutesl Mais on s'aperçoit
avec stupeur que Roulet n 'est pas en état
de dégager le ballon qu'il passe faible-
ment à un proche voisin. Comment va-
t-il s'y prendre pour rattraper les « écha-
pés de l'ofslde », ainsi qu'il fallut le faire
ces derniers matches ? Mais Perroud Joue
troisième arriére, sur la ligne médiane du
•terrain, et neuf fols sur dix l'ofslde va
réussir k briser Lausanne-Sports. Mais —
il y a un grand mais 1 — « la fois » où
l'ofslde est déjoué, le but n'est Jamais
manqué que d'un cheveu I Quel Jeu dan-
gereux, contre des shoteurs comme A:by,
Monnard & Cie. Une échappée de l'ailler
Grutter vaut un centre magistral qui lan-
ce le ballon tout là-bas, Jusque vers Aeby
qui le contrôle, et l'envoie sous la latts
d'un bolide 1 1 à 0. Ce point n& reflète
pas, comme on dit , la physionomie du
Jeu , mais il indique déjà la précarité de
la tactique chaux-de-fonnière, excellente
devant des équipes moyennes, mais si
dangereuse là où sont les vedettes. Une
occasion est offerte au Jeune Hermann,
mais il tergiverse et l'arrière survient à
propos. Monnard entre au camp chaux-de-
fonnier la balle au pied , et annihile l'of-
slde... en filant tout seul : Roulet le ta-
lonne, le tir est repoussé par Béguin...
sur Monnard qui, cette fois, troue le° fi-
let ! 2 à 0. Les attaques locales sont nom-
breuses, mais la défense lausannoise tient
ferme et dur. On arrive au repos avec
quatorze ofside k l'actif , mais deux buts
au passif !

La reprise volt tout d'abord Neury ravir

le ballon à Hug en voyage, mais sans
effet. Maillard réussit à percer, il fuit à
toutes Jambes, mais Lironi parvient néan»
moins à sauver Le Jeu sera ainsi fait ,
Jusqu'au bout, de nombreuses fugues des
visiteurs, déjouant l'ofslde et des attaques
à petites passes, mais inefficaces, des lo-
caux. C'est néanmoins sur deux coups di-
rects, tirés en l'espace d'une minute, que
Lausanne va marquer par Aeby, puis par
Grutter-Aeby, ce dernier poussant défi-
nitivement au filet un ballon qui sem-
blait y aller déjà. Le plus grand désarroi
va régner chez nos Chaux-de-Ponnlers,
qui poussent tout de même énergiquement
h l'attaque chaque fois que' le ballon leur
échoit . Une dure intervention de Maillard
contre Neury couche l'ailier qui s'en va,
touché dans le dos. On verra encore plu-
sieurs fols Béguin partir au-devant de
l'assalKant, et le ballon filer chaque fols...
à côté du poteau. Tenant compte de ess
multiples occasions manquées, on dois
écrire que Lausanne a mérité ce score
imposant. Cependant, le beau travail des
avants locaux, appuyés par Perroud su-
périeur en dribble à tous ses adversaires,
aurait certes mérité deux buts 1

Couvet I - Fleurier I, 2 à 1
(c) Cette partie entre les deux principale!
équipes du distrlot et qui comptait pour
le championnat suisse de Urne ligue était
vivement attendue par tous les sportifs
de la région qui, dimanche après-midi, se
rendirent particulièrement nombreux su
sftade des usines Dubied, k Couvet, où elle
se disputait.

Le match es. dirigé par M. Hummel, de
Soleure. Vu l'enjeu de la rencontre, les
Joueurs font preuve de nervosité et le Jeu
est extrêmement serré. Couvet bénéficie
toutefois d'un léger avantage territorial
en raison du vent qui favorise les locaux.
De part eit d'autre, des occasions de con-
crétiser sont manquées et le repos sur-
vient avec le score vierge de 0 à 0, bien
que Fleurler ait marqué un but, annulé
par l'arbitre.

Durant la seconde mi-temps, Loup ré-
ceptionne un coup de coin et marque
pour Fleurier un but impeccable qui sera
le plus beau de la partie. Couvet réagit
immédiatement. Les efforts des locaux
sont bientôt récompensés, car ils par-
viennent à obtenir l'égalisation par MUn-
ger puis, peu après, le but de la victoire
par Vaucher. Quelques minutes avant la
fin, un bolide d'Haefeli I passe à côté de
la cage du gardien local.

Fleurier , qui reste toujours en tête de
son groupe, devra encore rencontrer sur
son terrain , pour l'obtention du titre,
son plus dangereux rival le F. C. Saint-
Imier.

aOODODDDOOD
Concluez

une assurance-maladie
à des conditions avantageuses !

La Société fraternelle de Prévoyance
du canton de Neuchâtel (plus de 9500 membres - 50 sections) offre :

* une indemnité journalière de 2 à 10 fr.
dès le jour de l'avis-maladie pour une cotisation
variable selon l'âge à l' admission et la classe d'assu-
rance de 1 fr. 50 à 7 fr. 80 (par mois),
(pour lea dames, maximum d'indemnité 3 fr.).

* une indemnité en cas d'accouchement (42
jo urs)

* une prime en cas d'allaitement
* une assurance-accidents facultative (sur-

prime 1 fr. 50).
* une indemnité de 6 fr. pendant 720 jours en

cas de tuberculose (traitemen t dans un sana-
torium ou un établissement hospitalier reconnu).

* une indemnité funéraire de 135 fr. (prime
annuelle 3 fr. 30).

TOUS RENSEIGNEMENTS : SECTION DE NEUCHATEL-VILLE
Sam HUMBERT, président

PAVÉS 4 - Téléphone 5 38 70
(Reçoit le mercredi soir)
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F O I R E  S U I S S E  A B A L E

Veuillez visiter notre stand à l'Ecole Rosental,
en face du bâtiment principal

(Notre société n'est pas mentionnée
dans le catalogue de la foire)

Exploitation IPSOPHONE S.A.
20, Bleicherweg, Z U R I C H

Tél. (051) 23 47 03
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KREBS-
TAILLEURS
ont reçu un premier envoi de tissus

de provenance anglaise
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L'AUTO-ÉCOLE 9...
DU GARAGE DU SEYON Tél. 5 31 s?
Moniteur: Kéhgam, autorisé par le département,

vous donnera toute satisfaction.
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Photo Castellani
Rue du Seyon, Neuch&tel
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BUE SAINT-MAURICE 1
(maison café Strauss)

PARCS 75 - MONRUZ 82

mmtB
Douleurs des jambes

inflammations, ulcères va-
riqueux, fatigues seront
soulagés par Antl-Varis.
Agit au contact du corps.
Attestations médicales.

Sachet Fr. 5.25
Dans les pharmacies

et drogueries.
Dépôt à Neuchâtel :

Droguerie S. WENGER
Seyon 16 - Grand-Rue 8

ANTIQUITÉS
VENTE

ACHAT
E'CHANGE

BUGNON & MEYLAN
Place des Balles a

Ancien-Hôtel-de-Vllle 7
Téléphone 5 28 06 *

Salle des conférences - Neuchâtel
JEUDI 2 MAI 1946, à 20 h. 15

CONCERT
donné par le

M ^N N E R C H O R  F R O H S I N N
avec le concours du chœur de dames

DIRECTION : Jos. Ivar Muller \

CAT TCTT- C Gerty Wiessner, sop rano , Berne .!3U.M_ 1JC._ 5 Tr c*_." .. ~Kaspar Sgier, ténor , Berne
Prix des places : Fr. 2.20 et 3.30 (taxe comprise)

Location : « Au Ménestrel » (tél . 514 29)
Piano « Pleyel » de la maison « Au Ménestrel »

LEÇONS DE FRANÇAIS
Cours pour étrangers et demi-pensionnaires
Grammaire - Composition - Littérature

Orthographe - LEÇONS DE LATIN

Mademoiselle M. PERREGAUX
Professeur diplômé - Faubourg de l'Hôpital 17

Recherches
d'eau

Pour vos sources,
adressez - vous k un
radiesthésiste expérimen-
té. — M. Torche , Mont-
borget (Fribourg).

Colombier Grande salle
SAMEDI 4 MAI

MEETING
DE S OSE

DIMANCHE 5 MAI
NEUCHATEL

Colline du Crêt

Fête cantonale
de lutte

Cent lutteurs — Début S h. 30

NEUCHATEL — DIMANCHE 12 MAI

1er critérium professionnels
international

sous le patronage de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »
avec la participation

des Belges Marcel Kint, champion du monde. ¦
Sylvnv T-'i'-s. v î i n q u .ur de deux tours de France,

et du Français Ar thur  Ecrcs



Ce 6me championnat cantonal s'est
couru hier dans la région du Puits-Godet
dans des conditions très favorables. Or-
ganisée par l'Ancienne de notre ville,
la manifestation a remporté un .succès
technique. _ o .icnjilQi _ -.L_ -*.- pwcouxs, tort bien,
marque par À. Montandon, le chef tech-
nique de l'Association cantonale des
gymnastes-athlètes, qui fut la cheville
ouvrière de ce championnat, formait deux
boucles en sous-bols et en terrain acci-
denté, terrain type pour ce genre de
course.

Vingt et un Juniors , un vétéran et seize
licenciés prirent le départ et effectuèrent,
les premiers (Juniors et vétérans) deux fols
le circuit, soit 47 km., les seconds (licen-
ciés) quatre tours, soit 8 km.

Sans obtenir des temps records, les cou-
reurs bataillèrent ferme de bout en bout
et les cinq premiers Juniors ne se dé-
partagèrent que les derniers 500 mètres
du parcours. Le Jeune Klpfer, des Gene-
veys-sur-Coffrane, termina avec onze se-
condes d'avance sur son suivant, Jean-
neret, de Saint-Aubin.

Le seul vétéran, A. Montandon (_ An-
cienne»), fit une course méritoire et ter-
mina très frais.

La bagarre fut plus sérieuse chez les
licenciés, où l'Imbattable champion Car-
rel , des Brenets, attaqua Immédiatement
ses adversaires directs, les Jeanmalre et
Madliger, de l'Olymple (Chaux-de-Fonds),
et Gafner, de Neuchâtel. A la fin du
premier tour (2 km.), Carrel menait avec
150 m. d'avance devant Prêtre, de Cor-
celles : au deuxième tour (4 km.), en
13' 54", Carrel avait encore augmenté son
avance. Handicapé par un récent acci-
dent , le tenant du titre rétrograda et se
fit remonter successivement par Jean-
maire (Olymplc), puis par Gafner (An-
cienne). H termina bon troisième en nous
disant : « n faut bien que les camarades
gagnent aussi une fols. »

La proclamation des résultats et la re-
mise des récompenses donna lieu k une
petite cérémonie qui se déroula au col-
lège des Parcs. Le président d'honneur
de l'A.C.N.G., M. B. Grandjean . remercia
les organisateurs, félicita les athlètes et
le président des athlètes neuch&telols.
H. Minder, entouré de son comité, put
remettre un prix à tous les concurrents
oui se retrouveront au Tour de Corcelles
dimanche prochain et au Tour de Neu-
chfttel le dimanche 19 mal.

Voici les résultats :
Juniors (4 km.) : 1. Klpfer Jean , Gene-

veys-sur-Coffrane, 14' 7"8; 2. Jeanneret
René, Saint-Aubin, 14* 18"6; 3. Schmidt
Jean-Pierre. Chaux-de-Fonds Olymplc ;
4. Zhand Maurice, Chaux-de-Fonds Olym-
plc; 5. Rosslnelll Fernand, Neuchâtel
Amls-Gymnàstes; 6. Bedoy André, Gene-
veys-sur-Coffrane: 7. Muster Jean, Cor-
celles; 8. Mella Jean-Claude, Neuchâtel
Amis-Gymnastes; 9. Leuba Raoul, Buttes:
10. Haldenwang Paul, Neuchfttel An-
cienne.

Vétérans (4 km.) : 1. Montandon Ar-
thur, Neuchâtel Ancienne.

Licenciés A: 1. Jeanmalre René, Chaux-
de-Fonds Olymplc. 28' 5B"6; 2. Gafner Er-
nest, Neuchfttel Ancienne: 3. Carrel Jean-
Pierre, les Brenets; 4. Prêtre Otto, Cor-
celles : 5. Herren Armand. Chaux-de-
Fonds Olymplc; 8. Madliger Edgar, Ohaux.
de-Fonds Olvmplc: 7. Scharen Max, Neu-
ohfttel Ancienne, f

Interclubs: 1. Chaux-de-Fonds Olymplc;
2. Neuch&tel Ancienne.

Le 6me championnat cantonal
de cross-country à Neuchâtel

Crime mystérieux
dans une maison de couture
LONDRES , 28 (Par téléphone). —

Le grand salon de couture de Hegent
Street Christophe & Co vfbnt d'être le
théâtre d'un crime des plus mystérieux.
Une des employées est morte subite-
ment dans d'étranges circonstances. Le
directeur, M. Frank Bevan , dont les
relations qu'il entretient avec ses ven-
deuses et ses mannequins ne sont un
mystère pour personne, est fortement
soupçonné ; on accuse aussi le model-
liste M. Cecil, connu pour.. .

Vous désirez en savoir davantage î
Lisez LA MORT EN TALONS HAUTS,
le dernier volume paru sons le signe
de la chouette dans la collection Detec-
tive4Kub. -

VAGUE DE FROID
AU PORTUGAL

LISBONNE, 28 (A.F.P.). — Une va-
gue de froid s'est abattue sur le Por-
tugal. On signale en divers endroits
d'importantes chutes de neige.

La baisse brutale de la température
a causé de graves dommages aux cul-
tures, notamment aux arbres fruitiers.... et tempête de neige

en Espagne
MADRID, 28 (A.F.P.). — Une - vifll

lente teiripête de neige, qui a âticcé*S>~
à la pluie, a recouvert samedi matin;
la plaine et les monts de la région dé
Ségovie d'une couche de plusieurs
centimètres.

Les automobilistes venant de Madrid
ont dû employer des chaînes pour
franchir le passage de Navacerrada.

Des incidents
éclatent à Téhéran

à l'occasion de l'arrivée
dans cette ville

dn chef du gouvernement
de l'Azerbeidjan

TEHERAN, 28 (Reuter). — Le chef
du gouvernement autonome de la pro-
vince iranienne de l'Azerbeidjan est ar-
rivé dimanche à Téhéran par la voie
des airs. Il portait, ainsi que les per-
sonnes qui l'accompagnaient, l'unifor-
me de l'armée nationale. Il a été salué
par une foule considérable.

Des incidents ont marqué sa venue.
Un membre du parti Tudeh a été tué
et quatre blessés. L'un des blessés a
succombé. Les ouvriers ont tenté de
s'approcher de l'aérodrome et en ont
été empêchés par la police. C'est ce
qui provoqua les incidents.

Autour du monde
en quelques lignes

En FRANCE, le général Giraud s'est
porté candidat sur la liste du parti de
droite de Metz.

La police de Gex a saisi quinze mil-
lions de titres dissimulés dans les ba-
gages d'une femme descendue dans un
hôtel de Gex. *

En BELGIQUE, les Wallon» deman-
dent l'autonomie dans le cadre d'nn
Etat fédératlf.

En AUTRICHE, les stocks de denrées
alimentaires seront épuisés le 25 mai.

En ITALIE, le préfet de Milan a
demandé la peine de mort contre les
principaux auteurs de la révolte qni a
éclaté la semaine dernière dans la pri-
son de San-Vittore.

Selon certaines informations, les res-
tes de Mussolini auraient été incinérés.

En ANGLETERRE, M. Churchill a
prononcé, samedi, un discours à Aber-
deen, dans lequel il a déclaré notam-
ment que les peuples sont poussés les
un» contre les autres par des organisa-
tions et des doctrines qui agissent avec
moins de scrupules encore que sous le
régime de l'absolutisme. De son côté,
M. Attlee a également pris la parole,
samedi , à Newcastle. Il a affirmé que
les Anglais essayent de créer une at-
mosphère dc paix dont ils seront plus
tard les premiers bénéficiaires. Il s'est
prononcé contre la fusion des commu-
nistes avec les travaillistes.

Au PORTUGAL, à l'occasion d'un
Requiem célébré à l'occasion du pre-
mier anniversaire de la mort de Mus-
solini, une grande foule a assisté a
cette cérémonie.

Les enfants du prétendant don Juan
sont arrivés à Lisbonne venant de
Snisse.

En RUSSIE, la « Pravda > accuse les
Etats-Unis et l'Angleterre de n'avoir
pas rempli les engagements pris au
suje t de la Bulgarie à la conférence
des ministres des affaires étrangères
à Moscou.

Un accord commercial soviéto-bulga-
re a été signé hier à Moscou.

En SYRIE, un nouveau gouverne-
ment a été constitué durant le week-
end*

L'Eglise catholique allemande
surveillée de près

par les autorités britanniques
Celles-ci lui reprochent

de s'ingérer de plus en plus
dans la vie politique tant

intérieure qu'internationale
LUBECK, 28 (A.F.P.). — Les autori-

tés britanniques surveillent de très
près l'activité de l'Eglise catholique al-
lemande qui , depuis quelque temps ,
tente de s'iugérer de plus en plus dans
ïa vie politique, tant intérieure qu'in-
ternationale.

L'archevêque de Cologne s'est rendu
récemment a Munster pour y avoir une
entrevue avec le chef du « Zentrum Par-
te! », Harnacher, et a demandé la fusion
de ce parti avec le parti démocrate
chrétien. Les autorités britanniques es-
timent que l'Eglise tente de s arroger
le droit de parler au nom du peuple
allemand tout entier.

L'attitude britannique à l'égard du
clergé est une attitude de non-inter-
vention, mais on précise que la non-
intervention ne peut exister que
quand le clergé s'occupe de religion.
Si les évêques veulent s'occuper de po-
litique, ils seront responsables de leurs
actions devant le gouvernement britan-
nique et la section politique de la
commission britannique de contrôle.

Le traité de paix
avec l'Italie

discuté à la conférence
des dominions à Londres

LONDRES, 28 (Reuter). — La séance
plénière de la conférence des dominions
tenue dimanche après-midi au No 10 de
Downing Street s est occupée de ques-
tions en relations avec le traite de
paix avec l'Italie, traité qui revêt une
grande importance pour le Common-
wealth britannique. Outre M. Bevin,
revenu de Paris par avion, le maréchal
Smuts, premier ministre de l'Union sud-
africaine, assistait notamment à la con-
férence, présidée par le premier mi-
nistre Attlee.

La journée franco-suisse
à la Foire de Lyon

LYON, 28 (A.T.S.). — A l'occasion de
la journée franco-suisse de la Foire in-
ternationale de Lyon, une conférence
s'est déroulée à la Chambre de com-
merce de Lyon. Présidée par M. Paul
de Perregaux, président de la Cham-
bre de commerce suisse en France, elle
réunissait les autorités des deux Cham-
bres de commerce et de nombreuses
notabilités du monde commercial.

M. de Perregaux a souhaité la bien-
venue à l'assistance et remercié la
Chambre de commerce de Lyon de lui
avoir conféré la présidence de cette
manifestation.

M. Lumière, président de la foire, a
dit ensuite l'amitié indéfectible qui
uni t  les deux pays.

M. Masnata, directeur du siège de
Lausanne de l'Office suisse d'expan-
sion commerciale, a fait un exposé sur
les relations commerciales franco-
suisses.

Après une discussion abondante,
l'assemblée a émis les voeux suivants:

La Chambre de commerce de Lyon
et la Chambre de commerce suisse en
France interviendront chacune dans
leur pays respectif auprès des autori-
tés compétentes pour que:

1. Les rejetions entre leg deux pays
soient facUd/tées le plus possible en oe qui
concerne l'obtention des visas et des de-
vises nécessaires aux voyages et au tou-
risme.

2. Les formalités douanières soient sim-
plifiées.

Les deux Chambres de commerce syn-
chroniseront de plus en plus leurs efforts
pour renseigner dans leur pays respectif
les artisans, commerçants et Industriels,
au sujet des possibilités d'échange entre
la France et la Suisse.

BERNE, 28. — Le conseil d'adminis-
tration des chemins de fer fédéraux
s'est réuni le 25 avril à Berne, sous la
présidence de M. Ernest Béguin. L'or-
dre du jour comprenait principalement
la discussion du rapport de gestion et
des comptes pour 1945.

Durant l'exercice écoulé, lee C.F.F.
ont enregistré une nouvelle augmenta-
tion du service des voyageurs et un
recul plus marqué du trafic des mar-
chandises.

Pour la première foie depuis que les
C.F.F. existent, le service des voya-
geurs a davantage rapporté que le tra-
fic des marchandises. U a, en effet, été
transporté au total 204,88 millions de
personnes, ce qui représente un accrois-
sement de 15,82 millions, ou 8,1 pour
cent , par rapport au... trafic .reggeo.. . .<_ $
l'exercice précédent. Ainài, chaque jour,
plus de 560,000 voyageurs, ou 18 pour
cent de la population, ont en moyenne
utilisé le réseau national. Lee recettes
ont atteint 254,25 millions de francs et
sont donc de 81,67 millions, ou 14,2 pour
cent plus élevées que l'an passé.

I>e trafic marchandises
Le trafic des marchandises a conti-

nué à reculer durant les trois premiers
trimestres de 1945, mais il a nettement
repris pendant les trois derniers mois
de l'exercice. Les quantités transpor-
tées sont tombées à 13,33 millions de
tonnes, oe qui représente une diminu-
tion de 4,89 millions de tonnes, ou 26,8
pour cent par rapport au chiffre de
1944. Les recettes du trafic de marchan-
dises ont baissé de 24,24 millions de
francs, ou 9,2 pour cent, et n'ont plus
été que de 238,72 millions de francs.

Les recettes d'exploitation, qui
s'étaient montées à 504,7 millions de
francs en 1944, ont passé à 511,6 mil-
lions. Les dépenses d'exploitation,
365,2 millions de francs, sont égale-
ment arrivées à un chiffre record
(345,2 millions en 1944). L'excédent des
recettes sur les dépenses d'exploitation,
146,4 millions de francs, est de 13 mil-
lions inférieur à celui de 1944.

I_a presse anglaise et
l'échange d'étudiants suisses
et anglais. — LONDRES, 28. Le
t Daily Telegraph » consacre un article
à l'échange des étudiants anglais et
suisses et au séjour à Adelboden de
deux cents enfants anglais,

Le journal relève qu au cours du pro-
chain trimestre, un nombre important
de jeunes filles anglaises de seize à
dix-sept ans qui, pendant une partie
de la guerre, furent transférées dans le
Pays de Galles, viendront visiter les
écoles suisses.

Le « Daily Sketch » publie un article
d'Olga Franklin , qui accompagna à
Adelboden les deux cents enfants an-
glais, empreint de la plus sincère sym-
pathie à l'égard de la Suisse et qui se
plaît à relever l'amabilité des instan-
ces officielles et du personnel accom-
pagnant les hôtes britanniques. Le
voyage fut pour les enfants un enchan-
tement et la Suisse a dû leur appa-
raître comme un pays de cocagne.

]_e trafic reprend aujour-
d'hui au port de BAle. —
La réfection des écluses de Kcmbs a été
terminée aujourd'hui et les premiers
bateaux remontant le cours du Rhin
entreront dans le port de Bâle (Petit-
Huningue) lundi matin.

Double asphyxie i*, Genève.
— GENÈVE, 27. M. Pierre Buscaglia,
72 ans, Italien , a été retrouvé, samedi,
asphyxié dans sa cuisine, rue Etienne-
Dumont; la police découvrait en mê-
me temps, dans une chambre, sa fille,
Mile Edmée Buscaglia, 35 ans, qui avait
cessé de vivre. Le septuagénaire qui
respirait encore a été ramené à la vie
à l'aide du « pullmotor » et transporté
à l'hôpital cantonal. L'enquête a établi
que ce dernier avait fait , il y a deux
jours, l'acquisition d'un réchaud à gaz.
Par suite d'une défectuosité du tuyau,
le gaz se répandit de nuit dans l'ap-
partement, provoquant cette double as-
phyxie.

Un don au musée du Louvre.
— GENÈVE, 23. Un bijoutier-joaillier de
Genève vient de faire don au musée du
Louvre, à Paris, de l'anneau du sacre
de Napoléon 1er. Il s'agit d'une bague
d'or massif dans laquelle est enchâssée
une émeraude de 20 carats, gravée
aux armes impériales. La cérémonie de
remise officielle à la France de cette
pièce unique a eu lieu an Louvre même
en présence de représentants du gou-
vernement français.

— Le cardinal Schuster, archevêque de
Milan, qui s'est rendu k Camplone, en
visite pastorale, a été dimanche l'hôte de
Lugano, où, dans un théâtre comble de
la ville, 11 a fait une conférence sur le
thème « La charité »

— L'Union romande de la Société suisse
des commerçants a tenu dimanche, k
Nyon, son assemblée annuelle.

— Le Conseil fédéral a décidé, vendre-
di, que la durée journalière de travail
pour les fbructioninaiires du corps des gar-
des-frontière serait fixée en principe à
huit heures de moyenne annuelle, en ce
sens que la moyenne Journalière pendant
les six mois du service d'été serai* de
8 heures et demie et celle des autres
mois de 7. heures et demie. L'arrêté en-
trera en vigueur le ler janvier 1947.

La réduction des heures de travail dans
le corps des gardes-frontière nécessite-
ra rum (renforcement du corps des gairde©-
frontlère de 150 hommes.

— La ville de Genève et l'Etat de Ge-
nève viennent de décider l'acquisition,
pour le prix de 600,000 fr., de l'hôtel
Oàriton, oui sera mis à la disposition du

Les résultats d'exploitation
des C. F. F. en 1945

Emissions radiophoniques
Lundi

SOTTENS et télédiffusion: 7.15, lnform.
7.20, musique moderne de divertissement.
11 h., émission matinale. 12 h., la gent
allée, concert. 12.15, musique de l'Améri-
que latine. 12.29, l'heure. 12.30, fantaisie
de Verdi. 12.45, inform. 12.55, une. valse.
13 h„ qu'en pensez-vous ? 13.15, le Jazz
authentique. 13.30, valses de Brahms.
13.33, les grands interprètes beethové-
nlens. 16.59, l'heure. 17 h., musique de
chambre. 17.45, évocation littéraire et
musicale. 18.15, chants graves de Brahms.
18.45, cours d'anglais. 19 h., au gré des
Jours. 19.15, inform. 19.25, questionnez,
on vous répondra. 19.45, musique de ta-
ble. 20 h., « vivre quand même », évoca-
tion. 20.20, récital de violon. 21 b., pour
les Suisses à l'étranger. 21.50, chronique
des institutions internationales. 22.10, ex-
posé des principaux événements suisses.
22.20, lnform.

BEROMUNSTER et télédiffusion: 11 h .
émission matinale. 12.15, chants de .Jos.
Schmidt. 12.40, mélodies de Bohême.
13 .10. musique printanière. 13.30, pour
les mères. 17 h., concert (Sottens). 17.45,
poèmes et piano. 18 h„ sonate pour cor
et piano. 19 h., musique populaire. 19.55,
le disque préféré de l'auditeur. 21.20, mu-
sique française. 22.10, concert par le R.O.

LES S POR TS

Le Français Guy Lapébie
remporte le Circuit des Trois lacs

Les grandes épreuves cyclistes sur route
(DE NOTRE ENVOYÉ SPÉCIAL)

Eric Ackermann triomphe chez les amateurs

Le vélo-club « Freiheit », de Morat , qui
fête cette année ses vingt-cinq ans d'exis-
tence, avait mis sur pied une épreuve
jur route en deux étapes pour amateurs
et professionnels. La première étape me-
nait les coureurs de Morat k Berne en
passant par Yverdon , Neuchâtel et Bien-
ne ; la seconde reliait Berne à Morat et
ee disputait contre la montre. Félicitons
d'emblée l'infatigable président Edouard
Hans et ses collaborateurs qui mirent
sur pied une épreuve de toute beauté
et nous permirent de suivre confortable-
ment la course.
!'épreuve des professionnels

Dès le départ , l'allure est très rapide et
bientôt nous remontons Hans Martin et
Sylvère Maes, tous deux victimes de cre-
vaisons : deux favoris hors de course, car
le train est si endiablé qu'il leur sera
impossible de rejoindre . Feu avant Esta-
vayer, une première échappée se produit
et huit hommes se détachent ; ce sont ;
Kuhn , Maag, Kern, Guyot, Naef , Zaugg,
Perret et Aeschlimann. Bientôt un se-
cond groupe se détache du peloton et
comprend Litschi, Didier, Ballo, Koblet,
Croci-Tortl, Lapébie, Lanz et Dubuisson.
Le gros du peloton, qui comprend no-
tamment Wagner, les frères Weilenmann,
Sauers et Tarchlni , ne paraît pas s'In-
quiéter et bientôt Kûbler est victime
d'une crevaison. L'homme d'Adllswll
change de roue avec un de ses camara-
des et fournit un gros effort pour re-
joindre à la sortie d'Yverdon. Un poin-
tage effectué k Vaumarcus nous fait
constater la soudure des deux premiers
groupes, tandis que dans le second pe-
loton, les frères Weilenmann font voir la
vie dure à KUbler ! Le brave Ferdinand
aura d'ailleurs des ennuis avec son dé-
railleur k Areuse et il rétrogradera pour
finalement abandonner à Bienne. Le pre-
mier peloton , qui a perdu Koblet et Di-
dier, accidentés, passe k Neuch&tel aux
environs de 13 h. 30, suivi k 2' 50" du
groupe des Weilenmann. Dès lors nous
filons sur les premiers qui perdent Guyot
a Cornaux (le Lausannois, excellent Jus-
qu 'ici , a malheureusement « crevé»), puis
Ballo k Lyss (ennui mécanique). On pen-
se que quinze hommes vont se présenter
au sprint à Berne lorsque k Mûnohenbuch-
see, Crocl-Tortl se sauve, suivi bientôt
de Dubuisson, Lapébie, Zaugg, Kern et
Litschi. Après avoir dévalé sur la fosse
aux ours, les coureurs se présentent au
sprint k la Krammgasse, où Lapébie ga-
gne facilement devant Dubuisson et
Crocl-Tortl.

Résultats : i, Guy Lapébie (France) ,
3 h. 4_ 04" ; 2. Dubuisson (Belgique) :
3. Crocl-Tortl; 4. Litschi; 5. Zaugg;
6. Kero; 7. R. Lang, 3 h. 46' 16"; 8. Naef;
9 Kuhn, 3 h. 46' 58; 10. Maag ; 11.
Knecht; 12. Aeschlimann; 13. G. Wei-
lenmann, 3 h/ 51' 20" ; 14 Tarchlni ;
15. L. Weilenmann.

Le parcours Berne-Morat, disputé contre
la montre sous la pluie verra les con-
currents effectuer des temps remarqua-
bles. Absolument déchaîné, Guy Lapébie
renouvelle son guocès, malgré une épreuve
disputée Jeudi en Italie et un voyage fa-
tlgantt. Crocl-Tortl se classe premier
des Suisses et confirme eon exploit de
Mllan-San Remo. Très bonne cooaitee du
« revenant » Litschi et du Romand Lang.

Résultats : 1. G. Lapébie, 47' 10"
(moyenne 40 km. à l'heure t) ; 2. Dubuis-
son, 48' 38" ; 3. Orod-Tortl ; 4. Litschi ;
5. L. Weilenmann ; 6. Lang ; 7. Zaugg ;
8. G. Weilenmann.

Classement général : 1. Guy Lapébie,
4 ix. 32' 42 ; 2. A. Dubuisson, 4 h. 33' 43";
3. E. Croci-Tortl, 4 ix. 35' 56" ; 4. Karl
Lttechl, 4 h. 37' 26" ; 5, K. Zaugg ; 6. W.
Kern ; 7. Robert Lang.

L'épreuve des amateurs
Feu après Payerne, Baumann, Schutz,

Lanz et Bu. tin se sauvent , suivis bientôt
par Plattner, Schaer, Grabs, Jung! et
Fnelvogel. Ce peloton ne parvient pas k
se détacher définitivement et à Salnt-
Blalse, tout rentre dams l'ordre. Feu
après, uine nouvelle échappée se produit,
et cette fois-ci . Plattner, Butmacher et
Ackermann. se détachent poux arriver
seuls à Berne où le rapide FLatëfcner ga-
gne sans difficultés.

Résultats : 1 O. Plattner, 3 h. 47' 25" :
2. E. Aokermann ; 3. H. Hutm&oher ; 4.
G. Grabs, 3 h. 48' 01 ; 5. F Schaer ; 6. M.
Bosshardt ; 7. Th. Weber ; 8. K. Laf-
franchi ; 0. J. Bamjteret.

La course contre la montre verra 1B
supériorité du Jeune Thurgovlen Frite
Schaer, um sérieux espoir. La lutte poui
la preanèlre place se concentre entre
Plattner et Ackermann et finalement le
Jeune Zuricois l'emporte avec le maigre
écart de 4 secondes 1

Résultats : l. F. Schaecr, 56' 04" : 2. F.
Ackermann, 58' 11"; 3. O. Ftottaer, 56' 15";
4. Hiutmaeiher, 66' 63" ; 5. Grabs, 56' 40".

Classement général : 1. Bric Ackermann,
Zurich, 4 h 43' 86" ; 2. Oscar. Hattaer,
4 b. 48' 40" ; 8. H. Huitmaeher ; 4. F.
Schaer ; 6. G. Grabs ; 6. R. Giumberger ;
7. J. Banderet.

B. W.

Faisant suite au « Tour des Trois lacs »,
oe critérium s'est disputé dimanche après-
midi et a donné les résultats suivants :

I P Tarchlni, 2 h. 12' 30", 43 points ;
2. fe. 'Litschi , 28 points ; 3. H. M_rtin,
24 points; 4. J. Somers, 22 points; 5. G.
Lapébie ; 6. G Weilenniann ; 7 Ballo ;
8. Knecht : 0. Ornes ; 10. G. Kieyf»;-11.
K. Zaugg. *"-¦,"":?¦

HOCKEY SUR TERRE

Young Sprinters - Fribourg
O à O

Hier, â. Fribourg, le Young Sprinrters
disputait son premier match des « gobe-
lets d'argent », épreuve régionale se Jouant
pendant la première demi-saison 1946,
car le championnat suisse ne débutera
qu'en septembre prochain.

Début de saison donc, moment où l'on
n'a pas retrouvé encore ses moyens, faute
d'un entraînement rationnel . Et ce man-
que de moyens s'est tait cruellement
sentir au stade de Saint-Léonard ; les
passes n'étaient pas encore précises, les
reprises peu sûres, les shots au but bien
rares; en un mot ça ne tournait pas
rond.

II suffisait dès lors k une équipe telle
que celle de Fribourg, dont la valeur n'est
pas extraordinaire1, de mettre à profit les
défauts de l'adversaire, de lui tendre sou-
vent le piège de l'off-slde (où U tomba
aveo une incroyable facilité...), de mettre
enfin ses nerfs k l'épreuve par un Jeu
dépourvu de courtoisie pour que cet ad-
versaire perde la meilleure partie de ses
moyens. Et c'est ainsi que, malgré une
supériorité territoriale assez grande, en
seconde mi-Jtetnps particulièrement, le
Young Sprinters du* se contenter d'un
match nul peu concluant. De l'entraîne-
ment, encore de l'entraînement, et l'on
arrivera k beaucoup mieux.

L'arbitre fut plaisant, mis k part le
goal légitime dont les Neuchâtelois se vi-
rent frustrés par une mauvaise Interpré-
tation de la règle de l'avantage.

Le Young Sprinters Jouait dans la for-
mation suivante :

Gutmamn ; Maire, Perrottet : Favre,
Ditast, Wenker ; Blanchi O. Delnon, Bil-
l_er, H. Delnon, Olivieri.

G. O.

HOCKEY «UR GLACE
Magnifique victoire suisse à Londres

H.C. Davos renforcé
bat Wembley Lions S à 3
Samedi soir, k Londres, en la salle de

l'Empire-Pool , devant 8000 spectateurs,
H.C. Davos a battu les Wembley Lions par
t buts à 3. Le résultat des champions
wisses est d'autant plus Intéressant que
l'équipe britannique est composée uni-
quement de professionnels. Ce sont les
Britanniques qui ont ouivert le score par
A Gre?n. Dans le second tiers, les Bri-
tanniques se sont montrés très dangereux
dans leurs attaques et ont pu encore
marquer un but. Mais Hans Cattini a
réussi k marquer deux buts et k égali-
W. Dans le troisième tiers, les Suisses,
mis en confiance et complètement « accli-
matés», ont fourni mine splendide fin de
PMtle et les Anglais n'ont pu passer
au 'une fols la défense , tandis que Bans
Duerst et Trepp par deux fois, battaient
•e gardien des célèbres Wembley Lions.

ECHECS
Neuchâtel II ¦ Peseux 6-6
Lesquereux (N) et Aubert (P), M -M ;

Rusconi (N) bat Glardon (P). 2 k 0;
«Urquin (P) bat Klndermann (N) 1 à 0;
Zlorj en (N) bat P. Wal ther (P),  1 k 0:
Bornand (P) bat Nordmann (N), 1 % k
'-.•: Raaflaub (P) et SOrensen (N),  1 à 1;
De Sandol (N) bat Audéoud (P), 1 à 0;
Mme Fallet (P) bat Reinhnrd (N). 2 à 0.

Grâce k la maîtrise de Mme Fallet, le
Club de Peseux a tenu pour la première
lois en égalité la très bonne équipe de
Neuchfttel

Le Critérium de Morat

I» ASSURANCES INCENDIE-VOL AVEC Ef FRACTION O

Il wêT l
j Mobilière Suisse _
|gj Paul FAVRE, Neuchfttel S
'.. BRIS DE GtACFS-DËGATS LEb EÂUx -O

DERNIèRES DéPêCHES

M. Félix Gouin souligne
¦ importance des problèmes
agricole et constitutionnel

Parlant à Aix-en-Proven ce

AÏX-EN-PROVENCE, 28 (A.F.P.). —
M. Félix Gouin , chef du gouvernement
français, a pris la parole à l'inaugu-
ration du barrage de Rigaud qui per-
mettra l'irrigation d'une partie de la
Provence. Il contiendra une réserve de
40 millions de mètres cubes d'eau , à la-
quelle s'ajoutera un réseau secondaire
de plus de 300 kilomètres de longueur.

La France n'est pas seulement un pays
Industriel . Elle est et reste un très grand
pays agricole.

Il faut dépasser
les rendements de 1038

Ce qu'il faut k la France, et de toute
urgence, c'est non seulement atteindre les
rendements de 1938, mais les dépasser.
C'est une nécessité d'abord pour porter
remède k la sous-alimentation qui est
une des causes de l'excessive mortalité
Infantile et ensuite pour éviter dans l'ave-
nir les Importations massives d'aliments
auxquelles nous avons dû recourir ces
dernières années ; 500 millions de dollars
ont dû être déboursés à cet effet.

Il faut améliorer les conditions d'exis-
tence de la population rurale et alléger
les efforts qu'elle fournit, mais il faut
aussi abaisser le prix de revient des pro-
duits français et améliorer leur qualité
si l'on veut affronter avec succès la con-
currence internationale. Pour atteindre ce
résultat, il faut un effort considérable
aussi bien sur le plan collectif que sur
le plan Individuel.

!La bataille du ravitaillement
est loin d'être gagnée

L'orateur montre ensuite les diffi-
cultés alimentaires actuelles de la
France et remercie les nations qui , en
prélevant sur leurs stocks, ont permis
à la France de subsister.

La bataille du ravitaillement est loin
d'être gagnée, n y a un fait d'ordre gé-
néral à noter : c'est l'Inadaptation de
l'administration française aux taches d'un
Etat moderne. Dans un monde bouleversé
par la machine, elle est devenue en partie
inefficace parce qu'elle n'a pas encore In-
tégré dans son organisation les métho-
des de la révolution industrielle qui est
généralement en train de s'accomplir dans

le peuple français. Il faut donc, de ce
côté-là , modifier, adapter , rénover.
I/importance du problème

constitutionnel
M. Gouin a abordé ensuite le problè-

me constitutionnel. L'intérêt du pays
est d'assainir la monnaie et d'écarter
l'inflation, génératrice de changements
économiques qui pourraient s'accompa-
gner de tentatives de bouleversements
politiques.

C'est dans les mois qui viennent que va
se Jouer sur le plan financier, économi-
que, international, l'avenir du pays.

Je ne veux pas savoir, dit M. Gouin,
si la constitution qu'on nous propose est

.. parfaite, rationnelle ou harmonieusement
équilibrée. Ce que Je sais, c'est qu'elle est

ï œuvre humaine et que, par conséquent,
elle n'est certainement pas sans défaut,
mais elle a un mérite, k mes yeux essen-
tiel et capital, celui d'exister.

La pire des choses pour le gouverne-
ment, c'est de ne point sentir sous ses
pas un sol solide dans la durée, solide
dans la stabilité. Si le verdict du pays
nous condamnait demain au retour d'une
assemblée de sept mols, au rétablissement
d'un gouvernement de vingt-huit semai-
nes, ni cette assemblée, ni ce gouverne-
ment n'aurait force et autorité pour dres-
ser le plan de longue haleine qu'exige
le salut du pays. On ne bâtit pas une
politique ; on n'Impose pas une autorité ;
on ne reconstruit pas nne nation sur
l'éphémère et le provisoire. L'Intérêt du
pays, c'est de pouvoir élire une Chambre
qui , sans préoccupations électorales Im-
médiates, puisse légiférer et contrôler sou»
le signe de la réflexion et de la sérénité.

Il convient de voter
la constitution

81 l'on veut échapper au provisoire, 11
faut voter la constitution qui vient
d'être adoptée par la majorité de l'Assem-
blée nationale. Voter la constitution nou-
velle c'est donc voter pour l'ordre social,
pour la stabilité politique, pour une ac-
tion gouvernementale rationnelle, pour la
possibilité d'élaboration et de réalisation
d'un plan réfléchi et mûri de redresse-
ment économique et financier.

LA VIE NATI ONALE

Un Appenzell
Rhodes-Intérieures.. .

APPENZELL, 28 (A.T.S.). — La
Landsgemeinde des Rhodes-Intérieures
d'Appenzell a vu une grande affluen-
ee due au beau temps. Après le défilé
solennel dn gouvernement de l'hôtel de
ville à la place de la Landsgemeinde,
le landamman Locher a prononcé une
allocution patriotique à la place de M.
Busch, empêché. Le gouvernement a
été confirmé dans ses fonctions. Deux
propositions du Grand Conseil sur la
revision de la Constitution ont été ap-
prouvées.... et Rhodes-Extérieures

HÉRISAU, 28. — Vu le temps ma-
gnifique de ce dimanche, la Landsge-
meinde des Rhodes-Extérieures d'Ap-
penzell a attiré la grande foule à Tro-
gen. Parmi les invités, on remarquait
le président de la Confédération, M.
Kobeit , le conseiller fédéral Nobs, MM.
Baumann et Minger, anciens conseil-
lers fédéraux. Près de huit mille élec-
teurs armés de « l'épée et du sabre »
se trouvaient sur le terrain lorsque le
landamman Ackermann, après le dé-
filé des fifres et tambours et après le
chant traditionnel, ouvrit l'assemblée
par une allocution.

Le compte d'Etat de 1945, accusant
un déficit de plus de 600,000 ft*., _ été,
pour ainsi dire, adopté à l'unanimité.
Le Conseil d'Etat, présidé par M. Ac-
kermann, a été confirmé dans ses fonc-
tions. Puis l'assemblée procéda aux
élections judiciaires. La nouvelle loi
d'impôts prévoyant un impôt général
sur le revenu avec des déductions mieux
adaptées à la physionomie sociale du
canton a recueilli une forte majorité,
de même que la loi portant octroi de
subsides en vue du -dévelopipement de
la vie économique qui prévoit uu cré-
dit de 150,000 fr. dans ce but.

En Nidwald...
STANS, 28. — Ce sont plus de trois

mille personnes qui ont participé à la
Landsg'emeinde, présidée pair le lan-
damman Christén, qui remercia le Con-
seil fédéral de sa politique intelligen-
te dans la conduite des affaires pu-
bliques et affirma la confiance du peu-

ple nidwaldien dans 1 autorité suprême
du pays. Il remercia également l'ar-
mée et le général.

Après douze ans de magistrature,
l'orateur quitte le gouvernement. Ont
été élus conseillers d'Etat , MM. Walter
Blaettler , Ernest Zgraggen et Flueh-
ler, nouveaux, et les huit  conseillers
sortants. Le vice-président du conseil,
le conseiller d'Etat Joiler, a été nom-
mé en qualité de landamman, tandis
que M. Otto Wymann, de Beckenried,
le remplace à la vice-présidence.

La nouvelle loi fiscale a été repous-
sée, tandis quo la loi sur les pensions
des employés de l'Etat, loi développée
par M. Bûcher, directeur de banque,
a été acceptée.

w. et en Obwald
SARNEN , 28. — La 300me landsge-

meinde, qui a connu une grande af-
fluence, a eu lieu au Landenberg, près
de Sarncn, sous la présidence du lan-
damman Aloïs Abâcherli. Elle a pris
connaissance du résultat brut des comp-
tes d'Etat de 1945. Au cours des élec-
tions pour le Conseil d'Etat* M. Aloïs
Rôthlin n'a pas été réélu. A sa place,
c'est M. Anton Ettlin , député conserva-
teur au Grand Conseil , de Mern s, qui a
été appelé au gouvernement. Le con-
seiller d'Etat radical Spichtig, de Sar-
nen, a été confirm é pour une nouvelle
période. M. Edouard Infanger, n'étant
plus rééligible, c'est le député conser-
vateur Hermann Amrhein, d'Engelberg,
qui a été élu, et M. Aloïs Rohrer, dé-
missionnaire, de Sachseln , a été rem-
placé au Conseil d'Etat par M. Ludwig
von Moos, conservateur, de Sachseln
également, alors que M. Anton Ming,
conservateur, de Lungern, était appelé
à siéger au gouvernement en lieu et
place de M. Franz Casser. Le Conseil
d'Etat est composé maintenant de six
conservateurs et d'un radical.

Le conseiller national Gotthard Oder-
matt ,  de Sarnen, a été élu en qualité
de landamman.

Puis l'assemblée a encore approuvé
la nationalisation à trois citoyens
étrangers. Elle a voté un crédit de
30,000 fr. en vue d'aménagements tech-
niques sur le chemin de fer Standstad-
Engelberg. Le conseiller d'Etat Ludwig
von Moos a été réélu au Conseil des
Etats.

i i -»

LA JOURNÉE DES LANDSGEMEINDEN

Communlaués
Concert Anne de Ribaupierre-

Ruth Gerber, à Pesenx
Fille du célèbre violoniste André de

Ribaupierre, Mlle Anne de Ribaupierre
donnera, mardi 30 avril, à I'Aula de la
Maison de commune de Peseux, avec la
collaboration de Mme Ruth Gerber , pia-
niste, un concert d'oeuvres pour violon et
piano. Les deux artistes se présenteront
dams un programme très éclectique puis-
qu'il débultera par des oeuvres classiques
(Bach et Mozart) et s'achèvera par dea
compositions modernes des écoles françai-
ses et espagnoles, qui mettront bien en
valeur le jeu mobile et coloré qui est le
propre de leur nature. Le concert est
placé sous les auspices de l'Amicale dlea
art».

Université (Aula) : 20 h. 30, Concert du
Quatuor Belardlnelll.

CINÉMAS
Studio: 20 h. 30, Premier de cordée.
Apollo: 20 h. 30, Le ciel peut attendre !
Palace: 20 h. 30, Vive la liberté !
Théâtre: 20 h. 20. Sensations 1945.
Rex : 20 h. 30, Au revoir, Mister Chips I

CARNET DU JOUB

AULA DE L'UNIVERSITE
Ce soir à 20 h. 30

Concert du quatuor

BELARDINEUI
Location « Au MÉNESTREL » et è l'entrés

LE BOXING-CLUB
DE NEUCHATEL

avise ses membres que les cours auront
Heu dans la salle est du collège de la
Promenade deux lois par semaine ; soit :
le mardi et le vendredi , et ceci dès le
30 avril prochain.

LE COMITÉ.



Lfl VILLE 

Cour d'assises
La cour siégera au château de Neu-

châtel les mercredi 15 et j eudi 16 mai
pour juger cinq affaires diverses.

AP JOUR LE JOUR

Pour discipliner les piétons
Samedi matin, les nombreuses mé-

nagères et les badauds qui se ren-
daient au marché ou en revenaient
n'ont pas pu traverser les rues com-
me ils l'avaien t fa i t  jusqu 'à présent,
où bon leur semblait. Car la polic e lo-
cale avait fai t  peindre en jaune deux
lignes parallèles, du pavillon des trams
â l'angle du Cercle national, et de
l'angle du Cercle national d celui de
la Banque cantonale. Le capitaine Bleu-
ler et un agent veillaient à ce que les
piéton s emprunten t le passag e qui leur
était réservé, et d ce que les véhicu-
les les laissent passer.
? Quelques piétons — c'étaient les plus
rares — s'engageaient immédiatement
entre les deux lig nes jaunes. D'autres,
beaucoup plus nombreux, faisaient la
moitié du trajet entre les lignes, p uis
obliquaient à gauche ou à droite. Pré-
occupées par leurs achats, de nombreu-
ses dames for t  dignes se faisaient re-
mettre très poliment d l'ordre.

La police locale a l'intention de f a i re
installer des passag es doutés à la
Croix-du-Marché et au bas chs Ter-
reaux, où la circulation est intense et
les rues très resserrées. Tous les auto-
mobilistes s'accordent à regretter l'in-
discipline des piétons. Félicitons donc
la police locale des différentes mesu-
'rei qu'elle prend, et prendra encore
pdur régler la circulation dans notre
ville.' Beaucoup d'accidents seront ainsi
évités. ¦
. .. Plusieurs passants semblaient vexés,
samedi, de l'intervention de la police.
Qu'ils veuillent bien se souvenir de la
fameuse chanson de Paul Colline :

Quand c'est aux autos de passer; Cest pas aux piétons d'traverser
Quand c'est aux piétons d'traverser
C'est pas aux autos de passer¦ Si le piéton veut traverser
Quand c'est aux autos de rouler
Tant pis s'il s'fait écrabouiller
C'était aux aultos de passer

• Bt pas aux piétons d'traverser I
. Allez roulez 1
7 Ils verront que c'est déjà beaucoup
'plus facile 1

NEMO.

• Se détendre ne répond pas seulement à
tlne tradition chez les membres neuchâ-
telois de la Société des peintres, sculp-
teurs et architectes suisses, mais k un
besoin sincère d'amitié et à un sentiment
de confraternité qui les incite, chaque
_nnée, k inviter leurs « passifs » et leurs
Amis.¦ SI bien, qu'une fols de plus, au res-
taurant DuPeyrou qu'un mot d'ordre
fcrlntanier avait fait décorer, des gens
dont la gravité n'est pas le défaut ma-
jeur, s'étalent Installés, coude à coude,
pour Jouer, entre artistes, de la fourchet-
te et du verre de blanc I Mais ce n'était
pas. là leur seul but...

Quand vint l'heure des discours, on sut
dire, tout en évitant de pontifier, des
choses solides et courageuses.

M. Léon Perrin , président de la société,
présenta l'artiste, solitaire, calme, tra-
vaillant en profondeur, résistant au ta-
page et k la surenchère, et recherchant
Son bonheur avec dignité et décence sans
èë laisser aveugler par les tentations com-
merciales.: A défaut de représentants des autorités
fédérales — M. Max Petitpierre était pré-
sent l'an dernier, mais s'était fait excu-
ser, cette fois, par télégramme — canto-
nales et communales — M. Jean Liniger,
après une brève apparition , avait dû se
retirer pour raisons majeures — M. Per-
rin donna la parole d'abord à M. Cari
Ott, directeur de l'A.D.E.N. Puis M. Charles
Borel , président des Amis des arts de la
Chaux-de-Fonds, rompit une lance en
faveur des chevrons dans les armoiries
neuchâteloises et recommanda à la sec-
tion de considérer ce problême sous son
angle esthétique, ce qu'elle fit. On enten-
dit enfin MM. Clollna, président de la sec-
tion de Berne, Ernest Rôthllsberger, pré-
sident des Amis des arts de Neuchâtel
qui,- en termes incisifs et spirituels, sou-
ligna le déclin d'Intérêt pour la société
dont II a la conduite. M. René Dupuis,
enfin, qui se réjouit de la participation
au prochain Comptoir neuchâtelois des
peintres, sculpteurs et architectes où
ceux-ci organiseront un salon qui , espé-
rons-le, les fera toujours plus apprécier... .Selon les affinités diverses, on forma
des groupes après cette partie oratoire.
. Le hasard décida de l'attribution des

diverses œuvres offertes pour la tombola
par les membres actifs. Après une soirée
comme celle-là, on se sent renforcé dans
«a: conviction qu 'il existe encore des hom-
mes qui, sans se prendre exagérément au
sérieux, savent trouver dans la vie des
satisfactions dont par ailleurs, hélas ! le
monde perd le désir. A R

Avec les peintres, sculpteurs
et architectes suisses

UN VIOLENT ORAGE
S'ABAT SUR LA RÉGION

Des bateaux en difficulté
sur le lac

Dimanche après-midi , vers 17 heu-
res, le ciel s'est soudain assombri. Il
présentait l'aspect, fort rarement ob-
servé, de longues traînées parallèles
et très noires, amassées au-dessus du
Val-de-Travers.

A 17 h. 15, l'orage éclata, précédé
d'un violent coup de vent. Quelques
chutes de grêle se mêlèrent à la pluie,
sans toutefois provoquer de dégâts aux
cultures. Quelques branches de mar-
ronniers furent arrachées.

Le lac fut bientôt soulevé de hautes
vagues et des tourbillons provoqués
par les coups do ven t se formaient sur
la masse liquide. Trois voiliers et deux
bateaux à rames furent bientôt en dif-
ficulté. Le loueur de bateaux . M. Kœl-
liker, n'hésita pas alors à prendre le
large à bord d'un canot-moteur pour
se porter à l'aide des voiliers. L'un
de ceux-ci heurta un des môles en
entrant au port et brisa son mât.
D'autre part, à la suite d'une fausse
manœuvre, le mât d'un autre voilier
fut brisé au port.

M. Kœlliker partit une seconde fois
pour se porter au secours d'un petit
bateau qu'il remorqua à la Maladlère.
Un autre petit bateau put se mettre
en sécurité à Serrières.

Il est regrettable de constater, une
fois de plus, que des navigateurs inex-
périmentés cherchent k braver la tem-
pête, au lieu de rentrer immédiate-
ment au port dès que l'orage menace.
Cette témérité met en danger non seu-
lement leur vie mais aussi celle des
sauveteurs.

L'Observatoire avait donné l'ordre à
la police de hisser le drapeau blanc à
l'hôtel . des postes, à NeuchAtel, à Ser-
rières, à Auvernier et k Saint-Biaise.
Malheureusement, les personnes char-
gées de hisser le pavillon étaient ab-
sentes.

Dans le Vignoble, la grêle, fort heu-
reusement, était assez fine et mélan-
gée de pluie. Les vignes ot les cultu-
res ne semblent pas avoir souffert.

Comme on pourra le lire d'autre part,
d'importants dommages ont été causés,
en revanche, aux régions du Val-de-
Travers et d'Estavayer.
Cultures hachées par la grêle

de l'autre côté du lac
(c) L'orage qui a éclaté vers 17 heures,
à Estavayer, n'a eu que peu de con-
séquences pour la ville.

A Font, la grêle a haché quelques
jardins potagers.

A Chables, les dégâts sont impor-
tants, mais c'est à Cheyres que ce fut
le plus grave. La grêle tomba dru
pendant huit minutes, serrée et sans
pluie. Les grêlons avaient la grosseur
d'une noisette. La vigne a été complè-
tement hachée. Sous les cerisiers, on
ramassait à la pelle les feuilles et les
fruits déjà noués.

Les agriculteurs et les vignerons de
la localité subissent une perte consi-
dérable, car de mémoire d'homme, on
ne se souvient pas d'avoir vu une aussi
forte chute de grêle.
A Corcelles-Cormondrêche

(c) A peine l'orage se fut-il calmé,
dimanche soir, que nombreux furent
ceux qui se rendirent dans les vignes
pour examiner l'étendue des dégâts.
Par bonheur , les bourgeons n'étaient
pas encore très développés, les grap-

pes encore toutes petites. Mais les
feuilles déj à bien formées ont été pas-
sablement malmenées et hachées par
places. Il est assez difficile de dire
si les dégâts sont importants, ce ne
sera que dans deux jours qu'ils appa-
raîtront.
A Fontaines, l'orage met le

feu au clocher
(c) Dimanche soir vers 18 heures, pen-
dant le bref mais violent orage qui s'est
abattu sur la région, la foudre est tom-
bée sur le clocher de l'église, mettant
le feu à l'angle nord-est de la tour.
Grâce à la prompte intervention des
pompiers, l'incendie put être maîtrisé
assez rapidement. Heureusement, les
dégâts se bornent à une partie de la
poutraison consumée et à beaucoup de
tuiles brisées.

Du côté du Mont-Racine et de Tête-
de-Rang, la montagne était toute blan-
che de grêle. Cependant, nous ne
croyons pas que les dégâts aux cultures
soient importants, car les grêlons
étaient assez petits.

A Couvet, la grêle cause
de gros dégâts aux arbres

en fleurs
(c) Dimanche après-midi , peu après 17
heures, un orage de grêle d'une rare
violence s'est abattu sur notre région.
Le ciel s'obscurcit assez brusquement
et un grondement sourd et puissant,
coupé de violents coups de tonnerre,
fut le prélude à une chute de grêlons
très abondante, mais de grosseur
moyenne. En quelques minutes, le sol
fut complètement recouvert d'une cou-
che épaisse donnant au paysage un as-
pect hivernal. Même les toits peu en
pente étaient complètement blancs.

Il est trop tôt pour évaluer les dé-
gâts, mai s il est certain que lés arbres
en fleurs ont beaucoup souffert. Dans
les jardins, les plantes vivaces, fraises,
rhubarbes, sont complètement déchi-
quetées ot les pois qui poussaient leurs
premières feuilles sont hachés.

Heureusement que le climat assez
rude do notre région n'avait pas encore
permis de planter les légumes de prin-
temps.

Tard dans la soirée, des amas de
grêlons accumulés dans les endroits
abrités ou cn contre-bas formaient des
taches claires visibles dans la nuit et
qu'on aurait prises pour de la neige.

A Fleurier
(c) Un violent orage s'est abattu di-
manche, en fin d'après-midi , sur le Val-
de-Travers. II fut accompagné d'une
forte chute de grêle qui recouvrit, en
quel ques minutes, routes, toits, champs
et jardins, où elle fit des dégâts aux
cultures et aux arbres fruitiers qui
sont en fleurs.

A la montagne, de nombreux excur-
sionnistes ont été surpris par cet orage,
après lequel la température a sensible-
ment baissé.

A Môtiers
(c) Dimanche, aux environs de 17 h.,
un gros orage que rien ne laissait pré-
voir a sévi sur Môtiers et les montagnes
environnantes. Précédée d'un vent vio-
lent, une forte pluie accompagnée de
frêle a transformé cn quel ques instants
es rues en torrents, blanchissant les

toitures et les champs fraîchement la-
bourés. Il est à souhaiter que cet ou-
ragan ne nuise pas aux arbres à noyau
abondamment fleuris.

Au tribunal militaire
Une audience du tribunal de la divi-

sion II a a eu lieu le 25 avril à Porren-
truy, sons la présidence du lieutenant-
colonel Cordey, de Lausanne, comme
grand juge, le major Schupbach occu-
pant le siège de l'auditeur.

Le fus. T. H. de ia Cp. fr. fus. III/234
était accusé de mutilation dans le but
de se soustraire au service militaire et
d'attentat à la pudeur sur des enfants.

En janvier 1945, ce soldat accomplis-
sait à la frontière du Jura bernois une
patrouille de police lorsque l'un de ses
camarades entendit un coup de feu ,
puis un cri. Il se précipita vers H., le
trouva avec l'avant-bras droit et la
pambe droite transpercés et le conduisit
chez un paysan.

Deux thèses ont été soulevées: on a
fait une enquête pour savoir si des
F. F. I. auraient fait feu sur la senti-
nelle. On n 'est pas arrivé à une conclu-
sion catégorique. Mais l'hypothèse se-
lon laquelle le prévenu se serait
mutil é volontairement doit être _ as-
sez invraisemblable d'autant plus que
son unité  devait être relevée deux jours
après l'accident. L'accusé est mis au bé-
néfice du doute et libéré de ce premier
chef d'accusation.
: Le délit d'atteinte à la pudeur est une
lïistoire amusante et très peu choquan-
te, comme on va voir. Le fus. H. avait
fait , à l'hôpital de Porrentruy où il
était soigné pour ses blessures, la con-
naissance d'une fillette de 13 ans. Com-
me il put, au bout d'un certain temps,
sortir le dimanche, il proposa à l'en-
fant de l'accompagner en prom enade.
Dans un parc, on l'observa en train...
de prendre la fillette par la taille et
de lui donner un baiser sur la joue,
comme aurait fait un père aveo son
enfant !

Les témoins avaient passablement
amplifie l'« affaire ¦>, et le tribunal ne
retient pas davantage ce « délit » que
le premier, et l'inculpé est libéré de
toute peine.

Nouveau don de l'Eglise
réformée évangélique

neuchâteloise
L'Eglise réformée évangélique neu-

châteloise vient de réunir, pour la se-
conde fois, grâce aux contributions de
tous les fidèles, une somme de 50,000
francs qui sera versée à la Fédération
des Eglises suisses, laquelle la fera par-
venir au Conseil œcuménique afin que
ce montant soit consacré aux églises
victimes de la guerre.

Un legs au profit
de l'orphelinat de l'Evole
Le Conseil conmunal soumet au Con-

seil général un arrêté concernant l'ac-
ceptation d'un legs. U s'agit d'une som-
me de 3000 fr. léguée par feu Maria
Dardel-Jéquier au profit de l'orpheli-
nat de l'Evole.

L'Institut suisse de police
inscrit au registre du

commerce
L'institut suisse de police, créé ré-

cemment à Neuchâtel , dans le but de
fonder à Neuchâtel — dès que son ca-
pital aura atteint 50,000 fr. — une
école de policiers et agents de la police
judiciaire de toute la Suisse, est ins-
prite officiellement au registre du com-
merce.

La fondation est présidée par M.
Georges Béguin, président de la ville.

Ee Yodler-Club...
et non le Miinnerchor

Samedi après-midi, un gros autocar
s'arrêtait près du Jardin anglais. Trou-
vant l'endroit à leur goût, les occu-
pants, membres du Yodler-Club de Stef-
fisbourg, en descendirent et offrirent
un petit concert improvisé aux prome-
neurs. Leurs mélodies étaient renfor-
cées par les sonorités étranges de deux
cors des al pes.La 28me assemblée générale

de la Fédération suisse des éclaireuses
Samedi et dimanche, on a vu beau-

coup d'uniformes en ville. Sans déplaisir,
d'ailleurs, car on aime bien ces étflal-
refuses qui restent fidèles à «eur devise :
« Etre prêtes, pour servir la communau-
té. » Les déléguées de toute la Suisse
s'étalent donné rendez-vous à Neuchâ-
tel. Les organisatrices avalent songé k
tout, sauf à un détail, le beau temps.
Mais ce n'est pas là un obstacle suffisant
pour des scouts. Et les éclaireuses accor-
dèrent une attention soutenue à l'évo-
cation, Inspirée par M. Maurice Jean-
neret, et donnée sur le porche de la col-
légiale. Celle-ci rappelle de façon origi-
nale la création et les transformations du
monument des comtes. Une autre évoca-
tion historique fut représentée le soir, ex-
pliquant l'origine des Armouirins.

ms ms ms
La séance officielle se- tint dans la salle

du Grand Conseil et c'était un tableau
amusant que de voir ces deux cent cin-
quante Jeunes filles siéger et discuter aus-
si sérieusement, si oe n'est plus, que nos
députés.

Mlle Ernst, commissaire nationale et
présidente de la fédération, donna con-
naissance de quelques messages, après
avoir invité l'assemblée k chanter « Le
peuple des bergers ». Elle eut quelques
phrases pertinentes sur la beauté et la
valeur du travail en équipe tel qu'il est
en honneur ohez les éclaireuses, puis elle
entama l'ordre du jour.

Le procès-verbal de- 1945, les rapports
d'activité, de gestion et de trésorerie ne
donnèrent Heu à aucune remarque et
furent adoptés. En revanche, une très
longue discussion s'engagea au moment
de se prononcer sur le budget pour 1946.
Le principe de la vente de- cartes posta -
les fut battu en brèche par un très grand
nombre de déléguées et leurs Interven-
tions nous ont paru étayées par des argu-
ments solides, bl_ n exposés. Le comité de
direction réussit néanmoins, pour cette
année encore, k faire valoir son projet,
mais s'engage à étudier diverses proposi-
tions intéressantes avancées au cours du
débat.

Puis, à une unanimité impressionnante,
les éclaireuses suisses montrent qu'elles
n'entendent pas voir leur comité central
participer à l'action en faveur du suffrage
féminin. E'ies estiment, aveo beaucoup
de clairvoyance, que leur rôle n 'est pas
de prendre part à la vie politique du pays
sous le nom de leur fédération, et l'on
tint à préciser particulièrement qu'à part
les cheftaines présentes le mouvement des
éclaireuses est un mouvement d'« en-
fants » dont les préoccupations sont en-
core loin du problème du droit de vote...

L'organisation de deux camps pour de
Jeunes victimes de la guerre (de 20 enfants
chacun), sous la direction de cheftaines
et la surveillance d'éclaireusea s'enga-
geant pour trois semaines au moins, est
décidée

La fédération s'occupe enfin des rela-
tions Internationales et constate que, soit
par correspondance, soit directement, les
éclaireuses suisses sont restées en rela-
tions ou ont rétabli des contacts avec
la France, la Hollande et l'Angleterre.

L'assemblée générale de 1947 est fixée
aux 3 et 4 mat , à Glaris, où eUe coïnci-
dera avec la Landsgemeinde.

rss < _̂/ ^
Samedi eolr, à titre privé cette fols-cl,

les déléguées échangèrent leurs opinions
sur la question du suffrage féminin.

Mais le plus beau moment de ces
Journées, au dire des participantes, fut

dimanche matin l'exposé de Mlle Dupraz
sur ce sujet : « Mes grandes éclaireuses
me donnent du souci. *> En professeur de
pédagogie avertie, la conférencière analy-
sa les caractéristiques physiologiques, psy-
chologiques et sentimentales des Jeunes
filles à mesure qu'elles grandissent.

Insistant sur le cas de l'adoiescente
d'une quinzaine d'années, avec son be-
soin d'affirmation extérieure, son culte
du moi et sa tendance à compléter hors
de la famille son monde sEOtimen .al,
Mlle Dupraz se demande ce qu'une chef-
taine — et en général, toute éducatrice
— peut faire. Par son attitude faite de
patience intelligente, de fermeté et de
constance dans la direction de son ensei-
gnement en donnant des occasions de
s'affirmer, en confiant des responsabilités,
en appliquant l'Idéal scout qui répond gi
bien au désir d'évasion de cet âge, on
soutiendra dans leurs faiblesses les gran-
des éclaireuses et on leur aidera à vain-
cre leurs hésitations.

Toutes les déléguées trouvèrent à s'en-
richir en entendant cette brillante étu-
de, et manifestèrent clairement à- son au-
teur, la gratitude qu'elles éprouvaient.

.¦— /*-. ms
La partie « officielle » étant close-, on

se rendit en tramway à Auvernier pour
diner et, en rentrant par le bord du lac
Jusqu'à Colombier où était prévue une
visite du château, les éclaireuses suisses
ont appris à se mieux connaître et k
s'estlmar réciproquemenit davantage en-

core. A. R.

EN PAYS FRIBOURGEOIS

En étudiant de Fribourg
se noie dans la Sarine

Le jeune Aloïs Clément, âçé de 14
ans, élève de l'école secondaire de la
ville, s'est noyé dans la Sarine en pé-
chant au barrage. Son cadavre n'a pas
été retrouvé.

Ea foire d'élevage
La grande foire d'élevage de Fri-

bourg, organisée du 25 au 29 avril,
sous les auspices du département de
l'agriculture du canton de Fribourg
et comportant un marché-concours
printanior de bétail bovin , le XlIIme
marché-concours intercantonal de porcs
d'élevage, un marché-concours inter-
cantonal de chevaux, ainsi qu'un con-
cours hippique cantonal , a remporté
un succès marqué, tant par l'intérêt
rencontré par les diverses manifesta-
tions quo par le nombre et la qualité
des sujets présentés par les éleveurs,
Le syndicat chevalin des Franches-
Montagnes participait « hors con-
cours » au marché des chevaux.

Samedi, à la journée officielle, les in-
vités furent salués par M. Maxime
Quartenoud , président du Conseil
d'Etat. Parmi eux- se trouvaient M.
Ernest Feisst, directeur de la division
de l'agriculture du département fédé-
ral de l'économie publique et chef de
l'Office de guerre pour l'alimentation,
le colonel de Charrière de Sévery,
commissaire militaire central à Berne,
lé professeur A. Schmid , directeur de
l'institut de zootechnie de l'Ecole po-
lytechnique fédérale à Zurich , de nom-
breuses personnalités fribourgeoises,
ainsi qu'une délégation française.

Dans son discours, M. Quartenoud a
relevé la nécessité d'une politique agri-
cole déterminée, exigeant la discipline
des paysans. Il a formulé aussi quel-
ques critiques eur la politique offi-
cielle des prix.

Dimanche, le concours hippique can-
tonal avait attiré un nombreux public.

Ee congrès
de l'Enion des garagistes

suisses _» Fribourg
L'Union des garagistes suisses a tenu

à Fribourg, les 27 et 28 avril 1946, son
assemblée générale ordinaire, la pre-
mière de l'après-guerre. Après de lon-
gues années de charges et de restric-
tions imposées par l'économie de guerre,
les garagistes suisses ont étudié, cette
fois-ci , les questions touchant la régle-
mentation future du marché de la ben-
zine. L'industrie des garages attend des
autorités et des importateurs la conti-
nuation de la réglementation du mar-
ché de la benzine, telle qu'elle existait
avant la guerre déjà , en l'adaptant aux
conditions d'après-guerre.

L'assemblée a volé une résolution de-
mandant  entre autres des mesures de
rationalisation appropriées à tous les
échelons du commerce. Elle doit viser
notamment à rendre aussi avantageux
que possible pour le consommateur le
prix du litre dc benzine à la colonne,
ainsi que des mesures pour garantir au
point de vue militaire l'approvisionne-
ment du pays en carburants, après les
difficiles expériences faites en 1939.

| VIGNOBLE
AUVERNIER

Vente de paroisse
(sp) Organisée pour la paroisse et les
Missions, cette vente a laissé un béné-
fice net de 2008 fr. 06.

Des chaufferettes
pour le vignoble

Des essais se sont déroulés à la sta-
tion d'essais viticoles d'Auvernier en
vue d'exp érimenter un nouveau moyen
de lutte contre le gel. Il s'agit de chauf-
ferettes d'un modèle nouveau , qui mar-
chent au mazout et qui , placées de dis-
tance en distance dans le vignoble ,
pourraient éviter la répétition du fiel
de mai 1945 qui a laissé dans tout le
vignoble neuchâtelois de si fâcheux
souvenirs.

Ces essais seront renouvelés prochai-
nement.

EE EANDERON
Distinction

(c) Mlle Françoise Hahn, dont les pa-
rents habitent notre localité, vient d'ob-
tenir le diplôme de médecin-dentiste, à
l'école dentaire de Genève, à la suite de
brillants examens.

CORCEI__ES-
CORMONDRÈCHE

En l'honneur des mobilisés
(c) Dans une de ses dernières séances, le
Conseil général avait chargé le Conseil
communal d'organiser la classique mani-
festation qui doit marquer, pour les mo-
bilisés de la commune, la fin des mobi-
lisations et relèves. Dimanche après-midi,
un Important cortège se forma devant
l'ancien stand de Cormondrèche. n par-
courut le village et se rendit à la cha-
pelle de l'ancienne paroisse Indépendante.
On remarquait une compagnie d'honneur
d'hommes équipés, entouranlt la bannière
communale, puis la fanfare municipale,
le Conseil communal et plus de 400 ci-
toyens.

C'est donc devant un très nombreux
auditoire que le plt. J.-L. Perret, direc-
teur de là manifestation, ouvrit la séance
en donnant lecture, en particulier, d'une
lettre du colonel de Montmollin, chef de
l'E. M. général de l'armée, au surplus
bourgeois de notre commune, qui appor-
tait tous ses souhaits de réussite à cette
fête locale, tout en rappelant quels sont
les devoirs de l'armée, malgré la fin des
hostilités.

Puis M. G. de Meuron, au nom du
Conseil communal, retraça les souvenirs
qu'ont laissés oes longues périodes de mo-
bilisation, en faisan* raie rapide incursion
dams le passé Jusqu'au XIV siècle qui
nous valut, comme récompense à nos vail-
lants soldats du prince de Neuchâtel,
notre domaine forestier actuel, n adressa
aussi une pensée de reconnaissance à nos
mères, femmes et fiancées, pour la vail-
lance qu'elles apportèrent à seconder les
hommes partis sous les armes et termina
en. rappelant combien la Providence a
protégé notre pays et ses soldats, ses ha-
bitants, en nous laissant en dehors de la
terrible mêlée.

Tour à tour, nos pasteurs, l'app. G.
Aubert et le sgt E. Hotz, rappelèrent les
inoubliables souvenirs rapportés des lon-
gues périodes passées sous l'uniforme, les
enseignements précieux qu'ils en ont rap-
portés, tout en exhaltant les vertus civi-
ques et morales qui se dégagèrent de cette
phase toute spéciale dans l'histoire du
monde, des peuples et de notre petite
patrie.

La fanfare municipale ©t le chœur
d'hommes « L'Aurore » ont agrémenté
cette cérémonie en exécutant leurs plus
beaux morceaux.

Le cortège se reforma après la cérémo-
nie, n se rendit à la grande salle de gym-
nastique où une excellente collation fut
offerte aux mobilisés.

Cette belle Journée se termina paj * la
remise de plateaux en bnis sculpté, por-
tant les armes de la commune et sortis
des ateliers de nos tourneurs locaux.

En jeune théologieu
en Ardèche

(sp) M. Gaston Schifferdecker, candi-
dat en théologie de l'Université de
Neuchâtel , vient de recevoir un appel
à desservir la paroisse de Saint-Pier-
reville, en Ardèche.

1 AUX MOWTflCMES""]
EE EOCEE
Noces d'or

(c) Samedi , M. et Mme Emile Uebel-
hardt, habitant Daniel-JeanRichard 35,
ont célébré leurs noces d'or. La Société
des agents de police du Locle leur a
remis un joli présent. La Musi que mili-
taire, à laquelle M. Uebelhardt appar-
tient comme tambour depuis plus de
quarante ans, a donné un concert di-
manche matin en son honneur.

V-H-DE-TRAVEHS
FLEURIER
Mort  subite

(c) Dimanche est mort, à l'âge de 58
ans, M. Jules von Gunten , frappé d'une
attaque. Le défunt représentait le parti
socialiste au Conseil général et était
caissier de la section F.O.M.H.

BECIOI- DES LACS
XVJKJ-fJJUIU

Brûlée par de la gazoline
Vendredi , au début de l'après-midi,

Mlle Lucette Reubi, , fille de M. Emile
Reubi , tenancier du café du Nord, à
Yverdon , était occupée à détacher des
vêtements à la gazoline, au premier
étage de l'immeuble, lorsqu'elle voulut
allumer un réchaud. Ce geste provoqua
une violente explosion , qui brisa toutes
les vitres de la maison, ainsi que la de-
vanture du café.

La jeune fille fut grièvement blessée
aux jambes. Elle reçut les premiers
soins d'un médecin, qui ordonna son
tra nsport à l'hôpital d'Yverdon.

Ses brûlures semblent assez superfi-
cielles, mais elles sont extrêmement
douloureuses.

VALLEE DE LA BROYE
Au tribunal de la Broyé

Notre correspondant d'Estavayer nous
écrit :

En séance de relevée, le tribunal s'est
occupé vendredi do l'auteur de l'accident
qui se produisit un soir de bénichon au
village de Domdldler. Le conducteur, au
bénéfice d'un permis provisoire , entra
dans un groupe de piétons au-dessus du
village de Domdldler. Il y eut plusieurs
blessés. Le Jeune M. F. se voit condam-
né à vingt jours de prison avec sursis
pendant trois ans. Tous les frais sont à
sa charge.

Querelle de Jeunes filles
Le dernier dimanche de décembre, à la

sortie de l'office dans la paroisse de Man-
nens-Grandsivaz , deux Jeunes filles se
prirent de bec et les coups plurent, si
bien qu'un parapluie fut cassé. Le frère
d'une des Jeunes filles prit parti pour sa
sœur. M. R. L. est condamné à 10 fr.
d'amende et à la moitié des frais ; sa
sœur est libérée mais payera le quart des
frais, l'adversaire , Mlle M. Se, est libérée
également, mais supportera le quart des
frais. Tous les autres frais sont à charge
réciproque.

A N E U C H A TE L ET DANS LA R É G I O N
ta— , i

Prévisions du temps. — Nébulosité
forte à modérée. Quelques précipitations
orageuses, suivies d'éclalrcles temporai-
res.

Observatoire de Neuchâtel. — 27 avril.
Température : Moyenne : 13,8; min. : 10,2;
max.: 19,9. Baromètre : Moyenne: 708,9.
Eau .tombée: 0,4. Vent dominant: Direc-
tion : sud-sud-ouest; force : faible et en-
suite modéré de 14 h. 30 à 17 h. 15.
Etat du ciel: Très nuageux à nuageux
jusqu 'à 13 h. 30 environ , ensuite couvert.
Faible pluie de 16 h. 15 à 18 h. environ.

28 avril. — Température : Moyenne :
11,2; min.: 6,0; max.: 16,7. Baromètre:
Moyenne : 710,7. Eau tombée : 5,9. Vent
dominant: Direction: Est-nord-est; force :
modéré Jusqu 'à 17 h. 15. Etat du ciel:
Clair à nuageux jusqu 'à 11 h. environ.
Ensuite couvert. Pluie pendant la nuit.
Orage de 17 h. 15 à 18 h. environ , avec
vent d'ouest-nord-ouest fort à très fort
de 17 h. 15 à 19 h. environ.

Hauteur du baromètre réduite à zéro
(Moyenne pour Neuchâtel : 719.5)

Niveau du lac, du 27 avril , à 7 h.: 429.70
Niveau du lac, du 28 avril , à 7 h.: 429.71

Observations météorologiques

l' f ly i ra  ICH ruutacigiieiiiieuis commu-
niqués par le Secrétariat général des
C.F.F., section de statistique, aux « In-
fo rmations statistiques » de la prési-
dence de la ville , ie nombre des voya-
geurs, au départ des gares de Neuchâ-
tel , de Serrières et du Vauseyon a pas-
sé de 562,766 en 1944 à 619,301 en 1945.

Sur notre lac, la Société de naviga-
tion a enregistré 73,460 km. parcourus
en 1945 contre 68,071 l'année précédente.
Le nombre total des voyageurs a passé
de 195,519 à 247,292 en 1945.

En ce qui concerne les tramways et
les funiculaires, il y a aussi eu aug-
mentation, en particulier sur la ligne
de Corcelles, qui a transporté, en 1945,
2,476,700 voyageurs (2,249,600 en 1944).
Vient ensuite la ligne 5 (Boudry), qui
a transporté 2,473,300 voyageurs en
1945 contre 2,237,400 l'année précédente.
U y a eu augmentation également sur
la ligne de Saint-Biaise (2,397,400 voya-
geurs contre 2,015,000 en 1944), de la
Gare C.F.F. (1,018,300 voyageurs contre
886,600 en 1944), do Valangin (657,500
voyageurs contre 640,800 en 1944) et de
la Coudre (589,600 voyageurs contre
528,600 l'année précédente).

Sur la ligne du trolleybus de Serriè-
res, il y a eu 647,000 voyageurs en 1945
contre 575,100 en 1944. Le funiculaire
Ecluse-Plan a transporté 571,200 voya-
geurs l'année dernière contre 501,000
en 1944, et celui de la Coudre-Chau-
mont 95,100 contre 73,900 l'année pré-
cédente.

Ic trafic des voyageurs
entre Neuchâtel

et les localités a vois inantes
a fortement augmenté

de 1044 iï 1045
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Madame Emile Graf-Schlup et son
fils, à Berne;

Madame Léon Schlup-Pernet , à
Saint-Oyens;

Madame et Monsieur Charles Schild-
Schlup et leurs fils , à Neuchâtel;

Monsieur et Madame Oscar Sehlup*
Gsteiger, à Berne;

Madame et Monsieur Adolphe Frei-
burghaus-Schlup, à Neuchâtel;

Mademoiselle Emma Œs_h, à Bevaix,
ainsi que les familles parentes et

alliées,
ont le chagrin de faire part du dé-

cès de

Madame Adolphe SCHLUP
née ŒSCH

leur chère et bien-aimée mère, belle-
mère, grand-mère, sœur et parente, que
Dieu a reprise à Lui , dans sa 88_ne
année.

Neuchâtel , le 27 avril 1946.
(Rue Pourtalès 4.)

Père I mon désir est que là où Je
suis, ceux que Tu m'as donnés y
soient aussi avec moi.

Saint-Jean XVII, 24.
Repose en paix .

L'incinération , sans suite , aura lien
mard i 30 avril , à 13 heures.

Culte au Crématoire.
Prière cle ne pas faire de visites

On ne touchera pas
Cet avis tient Heu de lettre de faire-part

Ne crains point, car Je te rachète,
Je t'appelle par ton nom, tu es à
mol. Esaïe XLLU, 1.

Madame et Monsieur F. Schneider-
Robert , leurs enfants et leur petit-fils,
à Corcelles;

Monsieur Alfred Robert, ses enfants
et sa petite-fille, à Marin , Corcelles,
Richterswil et la Chaux-de-Fonds;

Madame veuve Jules Robert , ses en-
fants et ses petits-enfants, à Renan et
la Chaux-de-Fonds ;

Madame et Monsieur Jean Jaquet-
Robert, leurs enfants et leurs petits-
enfants, à Mulhouse et Contiens (prèl
de Paris),

ainsi que les familles parentes et
alliées,

font part de la perte douloureuse
qu'ils viennent d'éprouver en la per-
sonne de

Mademoiselle Amélie ROBERT
leur chère sœur, belle-sœur, tante*
grand-tante, cousine et parente, que
Dieu a rappelée à Lui, après une lon-
gue maladie, dans sa 70me année.

Dombresson, le 28 avril 1946.
L'enterrement, avec suite, aura lien

à Dombresson, mard i 30 avril, à 14
heures.

Le présent avis tient lieu de lettre
de faire-part

Madame Madeleine Ingold , à Peseux;
Mademoiselle J. Ingold , à Peseux; -'
Sœur Frieda Ingold , à Bâle;
les familles Ingold, à Bâle et Zurich,

Martin , à Saint-Luc et Sierre (Valais)
et à Corcelles sur Concise (Vaud),

ont la profonde douleur de faire part
du décès de leur cher époux, père et
parent , .

Monsieur Charles INGOLD
que Dieu a repris à Lui , dans sa 73me
année.

L'Eternel est mon berger, je ne
manquerai de rien.

Ps. XXIII.
L'ensevelissement, avec suite, aura

lieu à Peseux, lundi 29 avril, à 13 heu-
res.

Culte à 12 h. 30.
Domicile mortuaire: Cité Suchard 6,

à Peseux.
On ne touchera pas

Cet avis tient Heu de lettre de faire-part

Le travail fut sa vie.
Monsieur Edouard Cornu-Paris, à

Cormondrèche;
Madame et Monsieur Willy Guex-

Cornu et leurs enfants, à Corsier;
Madame et Monsieur Jean Schwei-

zer-Cornu et leurs enfants, à Cormon-
drèche;

Monsieur et Madame Eugène Pari»
et leurs enfants, à Bevaix ,

ainsi que les familles parentes et al-
liées,

ont la grande douleur de faire part
du décès de

Madame

Edouard CORNU-PARIS
leur chère et regrettée épouse, ma-
man , grand-maman, sœur, belle-sœur
et parente, que Dieu a rappelée à Lui,
aujourd'hui 27 avri l, dans sa 74me an-
née, après une longue et pénible ma-
ladie, supportée avec courage et rési-
gnation.

Cormondrèche, le 27 avril 1946.
Venez à moi vous tous qui êtes

travaillés et chargés et Je vous sou-
lagerai.

L'ensevelissement aura lieu, ave«
suite, mard i 30 avril , à 15 heures.

Culte pour la famille à 14 h. 30.
Le présent avis tient Ueu de lettre

de faire-part

Seigneur, Tu m'as délivré de mes
souffrances; que Ton nom soit
béni.

Madame Albert Jaquet-Sandoz, ses
enfants et petits-enfants, à Saint-
Biaise ;

Monsieur Ami Jaquet , à Nods (Jura
bernois);

Madame veuve Luder-Jaquet et Bes
enfants, à la Neuveville ;

Monsieur et Madame Ariste Jaquet et
leurs enfants, à Epauvillers (Jura ber-
nois);

Monsieur Bertrand Jaquet , à Nods ",
les enfants de feu Jules Jaquet, à

Granges (Soleure) ;
les familles Dardel , Perret , parentes

et alliées,
ont la douleur de faire part du décès

de leur ohor époux, beau-père, grand-
papa , frère, beau-frère, oncle, cousin
et ami,

Monsieur Albert JAQUET
que Dieu a repris à Lui après une
longue et pénible maladie supportée
aveo courage et résignation , dans sa
63me année.

Saint-Biaise, le 26 avril 1946.
L'ensevelissement, avec suite, anra

lieu lund i 29 avril , à 13 h. 30. Culte ponr
la famille à 13 heures. Entrée , rue du
Tilleul.
Cet avis tient Ueu de lettre de faire-part
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